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Des parents s'opposent Après 17 ans, lesSoeurs de la 
à la fermeture d'une Charité ferment leur maison 
école primaire

le président du club d'âge d'or de Nico­
le!, M. Auguste Beaubien, a soutenu cet­
te semaine, devant les membres du club 
Richelieu, que le mouvement était né de 
besoins sociaux, pour permettre aux per­
sonnes du troisième âge de vivre leur

âge. Ci-dessus dans l'ordre habituel, M. 
Laurent Proulx, Auguste Beaubien, le 
président du Richelieu, M. Jacques Mer­
cier, et MM. Napoléon Rousseau et Lu­
cien Houde. (Photo Pierre Wibaut)

L'Age d'or est fait pour se 
rencontrer, discuter, se parler
NICOLET (A P ) — Sortir les 

cens de l'ennui, leur permettre 
de se rencontrer, de se parler, 
de discuter, de s'amuser. Tels 
sont, selon le président du club 
d'âge d’or de Nicolet, M. Augus­
te Beaubien, les buts de ce 
“phénomène accidentel” né au 
Québec il y a quelques années.

Invité à la tribune du club Ri­
chelieu. M. Beaubien a affirmé 
que la formule avait été expéri­
mentée. remodelée avec des no­
tions nouvelles, afin de permet­
tre aux membres de vivre leur 
âge II estime d'ailleurs que l’â­
ge d’or projette une image pes­
simiste et qu’il conviendrait 
mieux de parler du troisième 
âge

Malgré ses cent membres, M. 
Beaubien croit que le club n’a 
pas encore atteint ses objectifs.

“Il y a un groupe de personnes 
qu’il faut intégrer, a-t-il noté en 
précisant que “la société avait 
créé cette situation". Les per­
sonnes du troisième âge se sen­
tent révoltées par tout ce qui ar­
rive, principalement du fait que 
la société commence à douter 
d’eux en raison de leur âge.

Le président du club d’âge 
d’or de Nicolet a d’autre part 
remarqué que son mouvement 
n’avait pas encore les moyens 
physiques d’assurer de façon 
complète l’épanouissement de 
ses membres. Les locaux dont il 
dispose ne sont plus assez vas­
tes et on devra envisager un 
réaménagement d’ici peu.

Parlant des expériences qui 
ont guidé la réévaluation du 
mouvement, M. Beaubien a in­
diqué qu’on ne devrait pas ad­

mettre des membres de moins 
de cinquante-cinq ans qui, dit-il 
ne parviennent pas à s'intégrer 
totalement et sont souvent à la 
source de l'effritement du club 
lui-méme.

Il estime d’autre part que le 
mouvement devrait être épuré 
de certaines formules appli­
quées dans bon nombre de vil­
les où Tâge d’or est presque de­
venu une marque de commer­
ce pour les promoteurs de soi­
rées dansantes et sociales.

Enfin, à ce stade-ci. M. Beau- 
bien est d’avis qu’on ne fait en­
core que déblayer le terrain, 
que les organisaturs s'enrichis­
sent encore d’expériences di­
verses pour donner des bases 
solides au mouvement, dans l’a­
venir.

par André PROVENCHER
SAINT-GERARD — Sous le critère d'une entite 

paroissiale en voie d'effritement, les parents des vingt- 
sept élèves de niveau primaire de Saint-Gérard, dans le 
comté d'Yamaska, se sont opposés, presqu'unanime- 
ment. à la fermeture de l'école locale, pourtant jugée 
désuète par bon nombre de personnes.

De fait, seulement trois parents, représentant six 
élèves, ont acquiescé devant la possibilité d’envoyer 
leurs enfants à l’école de Saint-François-du-Lac, où les 
locaux sont beaucoup plus aptes à l’enseignement.

Les représentants des vingt-et-un autres élèves ont
Les représentants des \intg et un autres élèves ont 

qui ne peut être concevable en consideration de la 
désintégration de plus en plus perceptible de l'entite 
paroissiale.

La décision des parents pourrait toutefois se heurter 
à un problème plus complexe, né celui-là de l’impossibi­
lité d’affecter plus qu'un professeur à l’école de Saint- 
Gérard, pour enseigner à tous les niveaux. La norme 
minimale admissible pour l’engagement de deux ensei­
gnants est de ving-trois élèves, alors qu'il n'en reste plus 
que vingt et un. Le conseil provisoire aura donc à se 
pencher sur cette question, en considérant d’une part, 
la volonté des parents à maintenir l’école et, d’autre 
part, les contraintes que posent à la qualité de l’ensei­
gnement, le respect de cette décision.

Des handicapés qui 
ne s'embêtent pas

SOREL (LB) — Les Soeurs de 
la Charité de Namur, qui oeu­
vrent dans la région de Sorel 
depuis 17 ans. ferment leur mai­
son située au 127 de la rue 
(îeorges. pour retourner en Bel­
gique Leur maison de Beloeil 
demeure cependant ouverte. 
Par ailleurs le Centre de béné­
volat qu’elles dirigent à Sorel 
eontmuera son oeuvre puisqu’u­
ne religieuse d’une autre eom- 
munauté a accepté d'en prendre 
charge.

("est ce qu'a souligné la supé­
rieure de la maison de Sorel, 
Soeur Marie-Christine, dans son 
message d'adieu à la popula­
tion. livré à l’occasion d'une 
cérémonie qui s'esl déroulée 
dans la paroisse Saint-Pierre. 
“Après avoir oeuvré pendant 
plusieurs années à Sorel, au mo­
ment des adieux â la popula­
tion. il nous est difficile pour 
mes compagnes et moi-même 
d'exprimer en peu de mots tous 
nos sentiments, spécialement no­
tre gratitude. Aussi simplement 
et de tout coeur nous vous disons, 
merci”. Ce sont là les premiers 
mots de la brève allocution que

La Diocésaine ferme
ses portes à Nicolet

VICTORIAVILLE (R.L.) —
Le Club de la Bonne Humeur de 
Victoriaville compte près de 50 
handicapés. Qu’on ne pense pas 
que tous ces gens sont des per­
sonnes dans la complète oisive­
té. Une quinzaine d'entre eux 
sont des étudiants, d’autres ont 
passé l’âge de travailler réguliè­
rement. Le plus jeune membre 
a 9 ans et le plus vieux 8L

Autrefois, les infirmes s’adon­
naient à ce qu'on appelle de pe­
tits métiers. Maintenant la ma­
chine fait rapidement les tra­
vaux qui étaient le gagne-pain 
des handicapés. Malheureuse­
ment dans les usines, on refuse 
à l'handicapé l'accès à ces ma­
chines sous prétexte de sécuri­
té. Si à cause du chômage, l’E­
tat doit faire vivre ces gens, il 
est presque normal que ce soit

par André PROVENCHER

NICOLET — La librairie Dio­
césaine fermera ses portes défi­
nitivement le premier juillet 
pour faire place à la succursale 
de la Banque Canadienne Natio­
nale, Telle est l'étonnante nou­
velle que nous a communiquée, 
hier, le président du conseil 
d’administration de la librairie, 
Mgr Jacques Rouillard.

La Librairie Diocésaine avait 
été étroitement associée à la vie 
culturelle et éducationnelle de 
Nicolet depuis son ouverture. 
En 1963, elle devait aménager 
dans son propre immeuble, spa­
cieux et fonctionnel, situé sur 
la rue Panel.

A la lumière des propos ttenus 
par Mgr Rouillard, il semble

A Contrecoeur

que des critères d'ordre stricte­
ment financier soient à l’origine 
de la décision. En annonçant 
que la place serait occupée par 
la Banque Canadienne Nationa­
le, il a tenu a expliquer que la 
location de l’immeuble serait 
plus rentable que l'exploitation 
d'une librairie. D’ailleurs l’an 
dernier des rumeurs persistan­
tes avaient circulé sur les ma­
laises financiers de la Librairie 
Diocésaine, corporation admi­
nistrée par l’évêché du diocèse.

Quant au directeur de la suc­
cursale de la Banque Canadien­
ne Nationale, M. Yves Hébert, il 
a confirmé que l’institution se­
rait appelée à aménager dans 
les locaux de la Librairie Diocé­
saine. Il a noté que des travaux 
devraient cependant être effec­

tués pour rendre la bâtisse fonc­
tionnelle à une banque. Les éta­
pes préliminaires, telle que con­
ception des plans et devis, se­
ront bientôt franchies, afin de 
permettre l’occupation des lieux 
au cours de l'annéî 1972.

Dans son local de la rue No­
tre-Dame, la Banque Canadien­
ne Nationale pouvait difficile­
ment répondre aux demandes 
croissantes de sa clientèle, si 
bien qu'elle devait songer tôt ou 
tard à aménager dans des lo­
caux plus spacieux.

La fermeture de la Librairie 
Diocésaine n’en sera pas cepen­
dant sans priver les nieolétains 
d'un service culturel important, 
en ce domaine la librairie s’é­
tait d'ailleurs créé une réputa­
tion enviable.

M. Jean-Marie Vigneault de Saint-Valère est un membre 
du Club de la Bonne Humeur de Victoriaville et il gagne 
honorablement sa vie comme relieur même s'il doit tra­
vailler en chaise roulante. (Photo LeRo)

Des contribuables ne veulent pas d'un 
projet d'égout sur une partie seulement

CONTRECOEUR (L B.) — Un paroisse de Contrecoeur s'oppo- par le conseil municipal, qui ne moins, qu'une faible partie des torin, entre les limites du villa- 
groupe de contribuables de la se à un projet d'égouts proposé desservirait au début, tout au résidants de la route Marie-Vie- ge et la paroisse de Saint-Lau-

rent-du-Fleuve.

Des vieillards se disent satisfaits 
du personnel pendant la grève

autorité syndicale extérieure à la région et aucu­
ne modification n'a pu leur être apportée. Heu­
reusement que les employés ont accompli leur 
travail avec beaucoup de dévouement.

Ce fait, joint aux efforts incessants des 19 
personnes de cadre (certains ont dit 25, mais 
c’est bel et bien 191, aidés du concours de plu­
sieurs vieillards, aura permis d’éviter le pire à 
l'Ermitage et de rendre la période de grève rela­
tivement agréable aux pensionnaires de l’institu­
tion.

Le communiqué ajoute que le décès de deux 
vieillards durant cette grève n’est que pure coïn­
cidence et il n’y a aucun lien entre ces événe­
ments.

Plus unie que jamais
Le Conseil d’administration remercie donc 

chaleureusement son personnel de cadre, le syn­
dicat et leurs dirigeants ainsi que les vieillards 
qui ont prêté main forte. Ainsi, de terminer le 
communiqué, au lendemain de cette grève, la 
communauté de l’Ermitage est plus unie que ja­
mais.

VICTORIA VILLE (L.G.) — Dans un commu­
niqué remis à la presse hier soir le Conseil d’Ad- 
ministration de l’Ermitage des Bois-Francs dési­
re informer le public que les 250 vieillards de 
l’institution sont satisfaits des soins reçus durant 
la récente période de grève et qu’ils sont surtout 
très heureux de n’avoir pas été déplacés.

Conditions sévères
I>es dirigeants syndicaux, toujours selon le 

communiqué, ont scrupuleusement respecté les 
conditions qu’ils ont soumises au Conseil d’admi­
nistration pour assurer les soins essentiels et 
d’urgence. Il faut préciser que ces conditions 
allouaient à l’Ermitage vingt employés syndiqués 
par 24 heures en tout et partout, y compris trois 
hommes spécialisés pour le chauffage.

Ainsi, il n’y a jamais eu durant la grève plus 
de 16 à 17 employés syndiqués à la fois dans 
l’Ermitage, étant donné qu’il y en avait qui 
étaient affectés à l’équipe de soirée et de nuit. 
Des conditions aussi sévères n’étaient pas dési­
rées par les chefs syndicaux locaux, d’ajouter le 
communiqué; elles ieur furent imposées par une

Soeur Christine a prononcée 
lors de la messe d’action de 
grâces célébrée en l’église 
Saint Pierre à celte occasion 
par Mgr Kirtnin Courtenianche. 
vicaire épiscopal des commu­
nautés religieuses du diocèse de 
Saint-Hyacinthe.

Au nom de ses compagnes, el­
le a remercié Mgr Courteman- 
che. Mgr Jean-Charles Leelaire, 
curé de Saint-Pierre, les mem­
bres du clergé de la région, les 
bienfaiteurs de sa communauté 
et les clubs sociaux.

“Nous connaissons par expé­
rience la généreuse collabora­
tion de la communauté chrétien­
ne et religieuse du Grand Sorel 
et nous avons la conviction 
qu’elle continuera ce don gra­
tuit dans le bénévolat qui cons­
titue la force d'aimer au service 
des moins favorisés", a signalé 
Soeur Christine. Le dévouement 
reste et demeurera très vivant 
chez, les Sorelois.
"L’oeuvre du bénévolat ne s’é­

teindra pas à Sorel, puisqu’elle 
passera dans des mains exper­
tes. C’est une religieuse qui 
prendra la relève, ce qui est

une consolation pour nous”, a 
dit Soeur Christine, qui a fait 
remarquer qu elle et une autre 
religieuse de sa communauté 
resteront à Sorel jusqu'à la mi­
mai pour initier leur remplaçan­
te Les deux autres religieuses 
des Soeurs de la Charité de Na­
mur quitteront le Canada au dé- 
but du mois de mai.

Quant à Mgr Kirmin Courte- 
manche, il a souligné que la cé­
rémonie religieuse qui s’est dé­
roulée en l’église Saint-Pierre, 
avait pour but de remercier les 
Soeurs de la Charité de Namur 
et leur exprimer les regrets de 
les voir quitter la région de So­
rel. où elles ont accompli un 
travail immense".

“Nous voulions en même 
temps inviter des âmes géné­
reuses des diverses congréga­
tions canadiennes à prendre la 
relève des Soeurs de Namur 
dans le travail social qu’elles 
accomplissent, un travail re­
commandé par le Concile et 
considéré comme une oeuvra 
très importante auprès des dé­
favorisés, des pauvres. ■

Ces contribuables voudraient 
obtenir plus d'informations sur 
le coût de ce projet et sur les 
augmentations de la taxe muni­
cipale qu'amènerait cette réali­
sation.

Le projet comprendrait un 
secteur d'une longueur de huit 
milles, mais les travaux d'ins­
tallation ne seraient effectués 
au début que sur une longueur 
d'environ quatre milles, bien 
que tous les résidants du secteur 
envisagé soient obligés d'en dé­
frayer le coût.

le projet est estimé à plus de 
$600.000, auquel viendrait s'a- 
touter plus tard une usine d'épu­
ration des eaux vannes au mon­
tant de $500,000.

Un des eontrihuahhles contes­
tataires souligne qu'il en coûte­
rait $135 par année, en taxes 
municipales supplémentaires 
pour une propriété évaluée à 
$25.000

Ce projet sera discuté à nou­
veau par le conseil municipal de 
la paroisse de Contrecoeur à sa 
prochaine assemblée.

Félicitations pour l'amélioration 
des approches du pont Turcotte

d'abord les bien-portants qui 
travaillent car ce n’est pas à 
l'handicapé à faire vivre la per­
sonne normale.

Rien n'empêche toutefois que 
le droit au travail ne peut pas 
être refusé même à un handica­
pé. La satisfaction de gagner au 
moins partiellement sa vie est 
pour beaucoup dans la vie d'un 
handicapé. A l’occasion de la 
semaine de la bonne humeur, le 
Club de la Bonne Humeur veut 
présenter quelques-uns de - ses 
membres à l'ouvrage.

Le Club souhaite que cette pu­
blicité provoquera la confiance 
envers l’handicapé de la part de 
l’employeur et invitera d’autres 
handicapés physiques à faire 
tout leur possible pour gagner 
au moins une partie de leur vie.

SOREL (L B ) — Le Chapitre 
de Sorel de l'Association des 
Consommateurs du Canada 
tient â féliciter les administra­
teurs de la ville de Sorel pour 
l'intérêt qu'ils veulent bien por­
ter à l’amélioration des abords 
du pont Turcotte. Dans une let­
tre envoyée au maire Luc Pou­
part, la vice-présidente de l'ACC 
de Sorel. Madame Hortense La- 
lanne, déplore cependant qu’on 
songe à la construction d'une 
fontaine et l’installation d’un 
flambeau, plutôt qu’à la planta­
tion de pins.

Puisque les plans ne sont pas 
encore arrêtés. Madame Lalan- 
ne fait la suggestion suivante:

“La flore de notre région se ca­
ractérise par l’abondance natu­
relle de pins magnifiques. Pour­
quoi ne pas en transplanter 
quelques-uns dans l’espaee à 
aménager, ce qui, à notre hum­
ble avis, constituerait un plaisir 
pour la vue et un hommage tou­
chant directement les travail­
leurs et la population de Sorel”.

La présence d'une fontaine à 
l'entrée du pont Turcotte ou la 
circulation est dense “semble un 
moyen d'attirer de tout jeunes 
enfants que les automobilistes 
auront tôt fait d’envoyer à l'hô- 
pital”, soutient Mme Lalanne. 
Par contre, un fonds en vue

d’aménager un parc en bordure 
de l'eau quelque part dans la i 
région, serait bien vu, puisqu’à j 
part les écluses de Saint-Ours, 
la population n’a rien dans ce 
domaine.

“L'homme n'est pas encore 
parvenu à faire avec du béton 
ou du métal plus beau que ce 
qui pousse chez nous et nous 
prendrions comme un présage 
encourageant, en cette semaine 
consacrée à l'environnement, de 
voir nos administrateurs instal­
ler des arbres qui fabriquent de 
l'oxygène plutôt que des torches 
qui le brûlent”, ajoute la vice- 
présidente de l'Association des 
Consommateurs.

Evolution d'une communauté 
chrétienne après un an
DRUMMONDVILLE (MA.) 

— Depuis plus d’un an. grâce à 
la démarche de l’équipe des 
prêtres en place, la communau­
té chrétienne de SS-Pierre-et- 
Paul a cheminé vers une prise 
en charge de son mouvement et 
de son évolution.

Selon un communiqué émis 
par le conseil de pastorale de 
cette paroisse, les membres de 
cette communauté ont réalisé 
que la vie de la paroisse n’était 
pas seulement l’affaire des cu­
rés mais que chacun devait 
jouer un rôle actif à l’intérieur

de cette cellule communautaire. 
A maintes occasions, îles expé­
riences de participation ont été 
tentées et à chaque fois, les ad­
hérents ont manifesté leur satis­
faction.

Ces initiatives sporadiques 
viennent de déboucher sur la 
formation d'un conseil de pasto 
raie dans le M de CMUliMT 
toutes les énergies et de les fai 
rc profiter pleinement.

Ce conseil regroupe autour 
d'une même table, en plus des 
prêtres rie la paroisse, des 
éléments représentant les di-

Campagne de recrutement 
qui tire a sa fin

PLESSISVILLE (G.A.B.) — 
La campagne de recrutement ti­
re à sa fin à l'Union catholique 
des cultivateurs du secteur de 
Plessisvil|e. Ce secteur com­
prend les paroisses de Ste-So- 
phie-de-Mégantic, Notre-Dame- 
de-Lourdes et Plessisville; pour 
cette dernière, la presque totali­
té des cultivateurs sont inscrits 
pour les activités de la prochai­
ne année. Pour 1972-73, la pa­
roisse de Villeroy s’ajoute à cel­
les faisant déjà partie du sec­
teur, à la suite de l'approbation 
d’une requête présentée à cette 
fm aux responsables du secteur 
dont M. Gérard Dubois de Ples­
sisville est le président. On pré­
voit que quelque 250 cultiva­
teurs feront partie du secteur de 
Plessisville de l’UCC pour la 
prochaine année.

Assemblée générale
Une assemblée générale est 

convoquée pour le mercredi. 10 
mai. par la direction du secteur 
de Plessisville de l’UCC. Cette 
réunion aura lieu à la salle pa­
roissiale de Notre-Dame-de- 
Ijourdes et les délibérations 
commenceront à 20 h 15. Le 
programme comprend des étu­
des en équipes sur le rôle d’une 
coopérative, le rôle d'un office 
de mise en marché et sur le 
rôle du producteur face à ces 
deux organismes. I/>s équipes 
travailleront en ateliers et une 
plénière permettra d'analyser 
les résultats, d'étudier les idées 
et les suggestions sur les ques­
tions en cause. D'autre part, un 
intéressant voyage est sur la lis­
te des prochaines activités. Les 
membres seront invités à se 
rendre, au début de juin, à 
l'Institut de technologie agricole 
et au Centre d’insémination ar­
tificielle de St-Hyacinthe.

Générenx collahorateors
Le président du secteur de

t

Plessisville de l’UCC, M. Gé­
rard Dubois, et les directeurs 
ont tenu à souligner la générosi­
té manifestée par des collabora­
teurs qui ont souscrit pour l’at­
tribution d'un prix parmi les 
participants intéressés aux acti­
vités du mouvement. la's sous­
criptions reçues sont les suivan­
tes: club Ayrshire des Bois- 
Francs $50, le Dr Jacques Ba­
ron médecin vétérinaire de 
Plessisville $50, le Dr Jos. Bé­
langer médecin vétérinaire de 
Plessisville $25, Société coopéra­
tive agricole de Plessisville $25. 
marché d'animaux Talbot inc. 
de Princeville $20 et M. Georges 
Goggin encanteur licencié de 
Plessisville $10. la» prix concer­
né était une génisse pur-sang 
qui a été gagnée par M Benoit 
Tardif lors de l'assemblée de 
mars.

Le hill 46
I.e message de protestation 

adressé aux autorités du Qué­
bec par le secteur de Plessisvil- 
le de l’UCC a été pris en consi­
dération ; ce message se rappor­
tait à certains articles du Bill 4R 
sur l'évaluation. I>es injustices 
faites aux cultivateurs dans ces 
articles étaient soulignées aux 
autorisés et on demandait des 
modifications. L'hon Robert 
Bourassa, premier ministre du 
Québec, a répondu à ce messa­
ge. Il informe l'UCC du secteur 
de Plessitrville que des instruc­
tions ont été données à l'hon. 
Normand Toupin. ministre de 
l'Agriculture et de la Colonisa­
tion, et à l'hon. Maurice Tes­
sier, ministre des Affaires mu­
nicipales, pour que ces derniers 
fournissent des explications dé­
taillées sur les modifications 
prévues au Bill 4$ à la suite des 
requêtes de la Fédération de 
l'UCC et en tenant compte du 
rapport de la Commission Bé­
langer.

vers groupes de la communau­
té Cette équipe, lors de rencon­
tres, a été amenée à réfléchir ' 
intensément sur le rôle d’un tel 
conseil, sur ses champs d’activi­
tés et sur l’engagement de cha­
cun de ses membres. Tout ce 
qui regarde la vie de la paroisse 
sera présenté aux membres du 
conseil de pastorale qui, après 
études, analyses et consulta­
tions. décideront de solutions à 
adopter.

Toutes ces décisions et recom­
mandations devront déboucher 
sur l’action et ce sera aussi 1« 
rôle du conseil de prévoir les 
mécanismes d'exécution et d’en 
assurer la supervision. Les 
champs d’activités qui devront 
être explorés par les représen­
tants de la communauté chré­
tienne se regroupent en trois ca­
tégories, selon le conseil de pas­
torale. soit les activités liturgi­
ques. les activités éducatives de 
la foi et les activités dites hu­
maines.

Mais la grande préoccupation 
des membres de l'équipe, con­
clut le communiqué, sera celle 
de prévoir des formules pour 
faire de la communauté chré­
tienne de SS-Pierre-et-Paul une 
communauté en marche, une 
communauté en action...

Une subvention 
pour "Les Vives 
de la vie"

DRUMMONDVILLE (MA) 
— Le représentant de Drum­
mond à la Chambre des Com­
munes et ministre de l’Industrie 
et du Commerce, l’honorable 
Jean-Luc Pépin, vient d’annon­
cer. dans un communiqué remis 
a la presse, au nom du secrétai­
re d’Etat, l’honorable Gérard 
Pelletier, que la direction de la 
Citoyenneté du Secrétariat d’E­
tat vient d’accorder une subven- 
tion de $1.806 au groupe “Les 
Vives de la Vie”.

Le responsable de ce groupe 
est monsieur Jean-Louis Hains 
de Notre-Dame-du-Bon-Conseil, 
dans le comté de Drummond.

Cette subvention permettra au 
groupe “Les vives de la Vie” 
d’accroître la participation des 
vieillards et des retraités qui 
sont isolés dans de petits villa­
ges.

Ce travail d’animation auprès 
des personnes retraitées est très 
important car il permettra ainsi 
une intégration plus facile d« 
ces personnes à la société con­
temporaine.

^
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Pour donner effet aux accords intervenus

Adoption en deuxième lecture du projet de 
loi créant le parc national en Mauricie

PC)—Le projet de approuvé ce projet parrainé par nal serait aménagé en Mauricie ment, à quelques établissements création 
atinn H’un narr na- 1p nniivpaii titiilairp du Ton- sur un îprritnirp Hp 170 milles de villégiature é»t rluhs dp pnmnatih

QUEBEC (PC)—Le projet de 
Joi sur la création d'un parc na 
tional dans la Mauricie a fran­
chi l'étape de la deuxième lec­
ture. juste avant la fin des tra­
vaux de l’assemblée nationale, 
vendredi midi.

Tous les députés des partis 
d'opposition, à l’exception du 
Parti Québécois, ont unamment

approuvé ce projet parrainé par 
le nouveau titulaire du Tou­
risme, M. Guy Saint-Pierre.

Une entente de principe était 
signée le 22 août 1970 entre M. 
Jean Chrétien, ministre fédéral 
des Affaires indiennes, et Mme 
Claire Kirkland-Casgrain. alors 
ministre québécois du Tourisme; 
elle stipulait qu'un parc natio-

ACHAT /
SPÉCIAL ^

pour la FÊTE DES MERES ”'.

nal serait aménagé en Mauricie 
sur un territoire de 170 milles 
carrés à l'ouest de la rivière 
Saint-Maurice.

A la suite d'études faites con­
jointement par les experts fédé­
raux et provinciaux, il a été dé­
cidé d'agrandir cette superfi­
cie à 200 milles carrés, limitée 
à Test par la rivière Mattawin 
et au sud par les municipalités 
Saint-Jean-des-Piles, Saint-Gé­
rard - des - Laurentides et Saint- 
Matthieu.

Constitué presque exclusive­
ment de terres publiques, ce ter­
ritoire a servi dans une très 
large mesure à des fins d'exploi­
tation forestière et, accessoire­

ment. à quelques établissements 
de villégiature et clubs de 
chasse et pèche.

Concession
Ainsi, le projet de loi 288 est 

nécessaire pour donner effet aux 
accords intervenus entre les deux 
gouvernements, qui comptent 
fondamentalement deux objec­
tifs.

D une part, permettre l'acqui­
sition des droits des tiers sur le 
territoire du parc national et au­
toriser la remise de ce territoire 
au gouvernement canadien.

En plus, le bill 288 vise à con­
trôler l'usage des zones d’ap­
proche du parc, pour éviter la

création de développements in­
compatibles avec l'environne­
ment du futur parc.

Le Parti Québécois s'objecte 
justement à concéder une pro­
priété québécoise au gouverne­
ment fédéral, qui "aura le loisir 
de l’aménager selon ses pro­
pres critères”.

Les eréditistes et, surtout, les 
députés de l’Unité-Québec ont 
voulu ignorer cet aspect du pro­
jet pour souligner notamment 
les retombées économiques du- 
futur parc national, dans une ré­
gion passablement éprouvée ces 
derniers temps par des licencie­
ments massifs de travailleurs 
dans l'industrie du papier.

J
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Les directeurs de l'Union commerciale 
Mauricienne ont fait une visite indus­
trielle aux établissements J. Maurice 
Bruneau Inc., de Shawinigan-Sud. On 
voit dans l'ordre habituel M. Laurier 
Saint-Pierre, président de l'UCM, Roland

Cassette conseiller technique du même 
organisme et maire de Mont-Carmel, M. 
J.-Maurice Bruneau et M. Normand La- 
frenière, maire suppléant de la ville de 
Shawinigan-Sud. (Photo Studio Miro)

CEGEP

COLLEGE D’ENSEIGNEMENT 
GÉNÉRALE! PROFESSIONNEL 

DE SHAWINIGAN
ÉDUCATION PERMANENTE

SESSION MAI - JUIN 1972
LUNDI ET MERCREDI MARDI ET JEUDI

Anglais 101 Français parle 926
Anglais 201 Mathématiques 011
Espagnol élémentaire TOI Organisation picturale |
Mathématiques 012 Philosophie 401
Philosophie 301 Poésie 102
Philosophie 401
Relations humaines 904
Roman 302
Roman québécois 331

HEURES ET SOIRS A DETERMINER
Natation

DEBUT DES COURS

INSCRIPTIOM
OU S'INSCRIRE:
’ Cours donne a Ste Thede

Cours donne a La Tuque

1

Semaine du 15 mai 1972, sauf l'anglais 
qui débuté le 10 mai 1972.
Avant le 8 mai 1972.

Secretariat Pedagogique (Education Permanente) 
Pavillon B , CEGEP de Shawimgan 
5105, Bout Aidred 
Shawimgan, Tel ; 539-2254

A Expo-Jeunesse

Une expérience audacieuse
GRAND’MERE (D.L.) — La 

présentation d'Expo-Jeunesse 
par le département de sports et 
loisirs de la commission scolai­
re régionale de le Mauricie in­
nove cette année dans plusieurs 
disciplines. Cette semaine d’ac­
tivités para-scolaires accentuée 
de manifestations culturelles, 
vivra une expérience sportive 
audacieuse.

Un groupe d'élèves de l’école 
Champagnat de La Tuque en 
collaboration avec Denis Morel 
et Claude Godin descendront la

avec # YAMAHA
0N NE SE TROMPE PAS

JOANNETTE pièces 
d’appareils ménagers
distributeur en Gros

Pieces pour toutes marques 
de lessiveuses et secheuses 

Pieces CHROMALOX 
pour poeles électriques

492, 4e RUE 
Tel.: 536-4059

SHAWINIGAN

rivière Saint-Maurice. Cette 
équipe de valeureux canotiers 
sillonnera les eaux tumultueu­
ses de notre principale artère 
aquatique dans une excursion fi­
xée du 16 au 19 mai. Cette ini­
tiative des étudiants de la haute 
mauricie ajoutera un artifice à 
l’ambiance carnavalesque d'Ex­
po-Jeunesse.

"D'autre part cette expédition 
n’est pas l'oeuvre d'un geste 
spontané, mais le résultat d’un 
travail de recherche et de con­
ditionnement physique intense. 
On doit d'ailleurs pratiquer tout 
au long de la présente fin de 
semaine pour mettre au point 
toutes les techniques du canota­
ge" de mentionner un membre 
de l'organisation.

Le département d'éducation 
physique de la CSRM continue 
donc sa vague de dynamisme à 
travers des activités diversifiées 
pour présenter à la population 
le maximum d'attractions spor­
tives. Ainsi l’arrivée des cano­
tiers coïncidera avec la présen­
tation des spectacles. Ces di­
gnes travailleurs de l’aviron 
doivent arriver à l’aréna de 
Shawinigan vendredi le 19 mai à 
29 h 00 en provenance de La 
Tuque.

BUREAU)* 536-4027 RÉSIDENCE: 536-4860

Dr Chs-A. BOUTET
OPTOMÉTRISTE

' • r - -:r. •

- SPÉCIALISTE DE LA VUE - 
- VERRES DE CONTACT -

549, ,5e RUE SHAWINIGAN

250 DT2

l> pionnier! V ci U motc qui 'Tiarqu* le début de l’ère f.NDURO. Lorsque 
Yamaha introduisit la 250/DT2, H y a quelques années, Onthousiasi e 
fut si prand q e bientôt une gamme complete de motos tout-terram 
devint nécessaire peur satisfaire à la demande toujours grandissante.
Avec sa personalite b en a elle et ses ameliorations pour *72, elle sa 
encore causer des tracas a ceux qui essa «mt desespe-ément de la copier 
depuis des années.

VENEZ CHOISIR LA VÔTRE DES AUJOURD'HUI
plusieurs autres modèles YAMAHA en montre

VENTE-SERVICE OUVERT TOUS US SOIRS 
RÉPARATION A 10 HEURES

PLAN
de financement 

si désiré

YVON GELINAS
SPORTS

890. De la Station 
Shawinigan
537-8925

............. • • •V.-.V • • ... ^

CONVENTION

DU PARTI LIBÉRAL FÉDÉRAL
(Québec)

pour le Comté de Champlain

DIMANCHE 28 MA11972
à 8h P.M.

ECOLE STE-MARIE
ST-MARC-DES-C ABRI ÈRES

invite d’honneur

HON. JEAN CHRÉTIEN
Ministre des Affaires indiennes 

et du {irand Aord

Une visite industrielle

Plus de 300 enfants, de 2 à 6 ans, ont pu viennent pas après le 31 mai, la garde- 
se récréer en sécurité, depuis le mois de rie devra fermer ses portes. La situation 
janvier, grâce à la garderie sise au local redeviendra telle qu'elle était aupara- 
des Guides catholiques, boulevard Saint- vont. (Photo Studio Miro)
Maurice. Si de nouvelles subventions ne

Mouvement d'appui au maintien 
de la garderie pour enfants

par Carole PRONOVOST
SHAWINIGAN - Il n’y a que 

quelques jours que les réponses 
aux projets de Perspectives- 
Jeunesse commencent à être 
connues et déjà on sent un vent 
de mécontentement parmi ceux 
qui sont impliqués.

Il en est ainsi du projet de 
garderie présenté par les chefs 
guides de Shawinigan qui a es­
suyé un refus de la part du gou­
vernement. Pourtant, les res­
ponsables avaient obtenu la per­
mission d'opérer l’été dernier, 
et avaient l’assurance d’un ap­
pui de la part du gouvernement. 
Et puis, rien.

Un groupe de gens de .Shawi­
nigan s’est donc réuni pour 
amorcer un mouvement de pro­
testation contre la décision du 
gouvernement, et par l’initiative 
de Mme Fernand Vandramini. 
une pétition a commencé à cir­
culer. On entend sensibiliser les 
différents organismes de la ré­
gion au problème qui se présen­
te. Un comité sera formé pour 
structurer le mouvement et pen­
ser à des moyens de pression.

Actuellement, une garderie 
fonctionne depuis le mois de 
janvier, en vertu des Intiatives 
locales... mais son terme se ter­
mine le 31 mai. Et sans la relè­
ve de Perspectives-Jeunesse, il 
n’y a plus de garderie.

Si on considère les chiffres 
qui nous ont été confiés par l’u­
ne des responsables de la gar­
derie, en quatre mois, 338 en­
fants différents ont été reçus 
garderie, à un rythme moyen de 
50 à 60 enfants par jour. La gar­
derie étant gratuite, la plupart 
des parents qui w amenaient 
leurs enfants avaient un réel 
besoin d’aide: mère malade, 
mère soutien de famille ou for­
cée de travailler ou encore on y 
amenait des enfants uniques 
pour leur apprendre à se mêler 
à d'autres enfants.

Les activités qui y étaient or­
ganisées étaient adaptées à l’â­
ge des enfants, de 2 à 6 ans; 
tels que jeux, rondes, bricolage, 
chant, rythmique, phonétique.

On peut dire sans se tromper 
que la garderie remplissait un 
rôle éducatif auprès des en­
fants.

C’est pour toutes ses raisons 
que des parents, des citoyens, 
des représentants et certains or. I 
ganismes amorcent un mouve­
ment de protestation qui devrait 
se structurer un peu plus au 
cours des prochains jours. Ceux 
qui sont intéressés à s’y joindre 
peuvent communiquer avec 
Mme Fernand Vandramini, ou 
appeler au local des guides ca­
tholiques de Shawinigan. |

ATTE\TIO\
ENTREPRENEURS...

CULTIVATEURS...

NOUS
ACHETONS
BILLOTS

DE SAPIN ET 
DEP! N EUE

GERARD CRETE T
MOULIN A SCIE ET 

PREPARATION • USINE A COPEAUX
St-Séverin-de-Proulxville

418-365-5118

ATTENTION:
Nous avons besoin de

VEAUX»* BOEUFS

COMMERCANTS 
ET CULTIVATEURS

*85

- • dit
RÉCEPTION DES 

ANIMAUX 
POUR LE MOIS 

DE MAI
Lundi, toute la

journée et soiree
mercredi après-midi

et soirée. . , .....Andre McMahon, pres.
Agent a commission pour:
PHILIP POLOXKIS INC., de Montreal 
CANADA PACKERS LTKK. de Montreal 
U.S.A. PARTY PACK INC LTD. Utica N.Y.

Un simple coup de telephone et un camion est disponible 
pour aller chercher vos animaux dans un rayon de 20 milles.

NOUVEAU CETTE ANNEE 
NOUS EXPORTONS VEAUX D ELEVAGE

McMAHON TRANSPORT
LTEE

St-Célestin -229-3651

Les Portes coulissantes 
et Fenêtres
SOLARIS

(A

Avantages:
vision assurée en toute saison. 

Isolation calorifuge, d ou écono­
mie de combustible. L’été, l'in­
térieur est mieux protégé con- 
tre la chaleur du dehors. Eli- 
mination de la corvée des 

"A contre-fenêtres 
■2^ (entreposage et entretien. 
Q etc.) Seulement deux 

surfaces à laver. As- 
^ sourdissement des 

bruits de l'exterieur.

La Cie Lucien

SOLARIS
élimine le givre, 
est robuste et 
durable.

tfQOtUF
Ltée

STE-GERTRUDE 
TEL : 297-2708
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!
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sur la route 
de berthier
par yves champoux

Vf

Mgr René Audet Le chanoine 
Eugène Dumontier

La vie religieuse

Nos curés depuis les cent dernières années: Monsieur 
l'abbé Jean-Baptiste Champeau, de 1874 à 1905, et l'abbé 
Pierre Pelletier de 1906 à 1921. On doit à ce dernier la 
construction du presbytère actuel et l'aménagement du 
troisième cimetière. Durant son terme, le juvénat s'ouvre en 
1915 et les soeurs des Saints-Coeurs-de-Jésus et de Marie, 
prennent la direction de l'école des garçons, de 1917 à 
1948. M. Pelletier évait vicaire foroin.

Par la suite, monsieur le chanoine Isaïe Clairoux de 1921 
à 1927. !l voit s'établir à Berthier les Moniales Dominicai­
nes en 1925 et les soeurs des Saints-Coeurs-de-Jésus-et-de- 
Marie prennent la direction de l'école du Sacré-Coeur, en 
1926. Il était également vicaire forain.

De 1927 à 1945, le chanoine Joseph-Arthur Désy, 
vicaire à Berthier de 1910 à 1912, il y revint curé. Il donne 
à la fabrique le terrain de la salle paroissiale et $5,000 
pour aider à la construction de celle-ci. Monseigneur Philip­
pe Roch, P.D. de 1945 à 1947. Il fait construire la salle 
paroissiale. De concert avec M. J.-A. Laforest, président de 
la commission scolaire, il sollicite et obtient les CSV pour 
diriger l'école des garçons au départ des religieuses en 
1948. Les Dominicains s'établissent à Berthier en 1955. Il 
était vicaire forain. M. l'abbé Chrysologue Bonin, de 1957 
à 1960. Il fait défaire la grotte du cimetière et rendre le 
chemin central de celui-ci jusqu'à la nouvelle route no 2.

De 1960 à 1965, l'abbé Albert Bélanger. Ce dernier 
fait construire l'autel face au peuple, et placer l'ambon 
dans le choeur. Il procède à la bénédiction des écoles Saint- 
Joseph et de Sainte-Geneviève. Il était vicaire forain. Enfin 
le curé actuel, le chanoine Eugène Dumontier depuis 1965. 
il a été le onzième curé de la Cathédrale de Joliette avant 
de venir s'établir à Berthierville en 1965.

Le chanoine Dumontier est né à Saint-Barthélemy le 
16 août 1908. Il a fait ses études au Séminaire de Joliette 
et au Grand séminaire de Montréal. Licencié en lettres de 
l'Université de Montréal. Professeur au Séminaire de Joliet­
te de 1934 à 51. Directeur du service social et de l'action 
catholique de 1951 à 1962. Nommé chanoine en 1951. Il 
devient curé de la Cathédrale le 2 juin 1962. Cultivé, 
orateur de classe, charitable, dévoué, il se fait tout à tous. 
Le climat de paix que le chanoine Dumontier maintient 
dans la paroisse de même que les multiples améliorations 
apportées aux édifices religieux lui valurent en décembre 
le Vitre de l'Homme de l'année, pour 1972...

entre/voisins

Chez les dirigeants d'entreprises

Il faudrait instaurer la formule Rand dans le 
domaine des affaires, selon Jean Brunelle

VICTORIA VILLE (R.L.) —
Alors qu'il commentait le récent 
manifeste du Parti Québécois, 
M. Jean Brunelle, directeur gé­
nérai du Centre des dirigeants 
d’entreprises a déclaré que le 
"moment était peut-être venu 
d'appliquer au secteur des affai­
res une sorte de formule Rand 
qui permettrait de répartir en­
tre toutes les entreprises, les 
coûts d'opération des associa­
tions patronales et de leur four­
nir des ressources adéquates

aux multiples tâches qu’elles 
devront bientôt accomplir, dans 
la recherche et la solution des 
problèmes de l'heure”.

S'étant prononcé favorable à 
la syndicalisation accrue des 
travailleurs cadres exceptés, tel 
que proposé par le manifeste, 
M. Brunelle a déclaré qu'elle 
devait cependant entraîner une 
contrepartie équivalente au ni­
veau de l'organisation patrona­
le". Il me semblerait normal,

toutefois, qu'une telle politique 
(la syndicalisation complète des 
travailleurs de la base) s’appli­
que à l’endroit des organismes 
patronaux auxquels le manifes­
te ne fait qu'une très courte al­
lusion".

"L'une des situations les plus 
contradictoires de l'organisation 
sociale actuelle, e'est la faible 
représentativité de la plupart 
des associations patronales, 
dont la majorité sont soutenues 
par une poignée d'entreprises.

toujours les mêmes, alors qu'un 
grand nombre d'employeurs af­
fichent, à l’endroit de leurs res­
ponsabilité collestives. la désin­
volture la plus totale".

“Car, d'ajouter le conféren­
cier, quel que soit le régime po­
litique que le Québee choisira 
de se donner, il ne parviendra 
jamais à vaincre ses mnombra 
blés difficultés sans un patronat 
conscient et un syndicalisme 
responsable".

Par ailleurs, le conférencier 
s’est fait fort de souligner "la 
cohérence dans la démarche po­
litique" ainsi que la "grande 
honnêteté” des auteurs du docu 
ment. "Le manifeste PQ souli­
gne la perspective d'une revo 
lution pacifique, basée sur un 
plan dont il faut reconnaître, en 
core t»ic fois, la logique, même 
si on en refuse l’orientation" 
Cependant, il ne partage pas 
certaines des propositions du 
programme socio-économique

Sorel s'adresse aux industries pour la 
construction de l'aéroport municipal

SOREL (L.B.) — Le conseil 
municipal de la ville de Sorel a 
rencontré, à l’hôtel de ville, les 
représentants des différentes in­
dustries de la région et quelques 
représentants syndicaux pour 
leur demander une participation 
financière à l’aménagement de 
l’aéroport municipal de même 
qu’à la construction d’une fon­
taine et d’un flambeau, à l’en­
trée du pont Turcotte.

Les industriels présents ont 
posé différentes questions sur le 
coût d'administration et d'entre­
tien de cet aéroport, sans lais­
ser voir si oui ou non, ils étaient 
prêts à répondre à la demande 
du conseil municipal. Quant à la 
fontaine et au flambeau, cer­
tains ont reconnu que l'embellis­
sement de l’entrée du pont Tur­
cotte était une nécessité.

Les représentants des indus­
tries n'ont pas montré un grand 
enthousiasme envers le projet 
de l'aéroport municipal. L'inté­
rêt qu’ils avaient pour ce projet 
en 1964-65 semblait singulière­
ment refroidi. Ils avaient encore 
frais à la mémoire la rebuffade 
cinglante qu'ils avaient connue 
à cette période lorsque la CSN 
et un groupe de contribuables, 
dont le maire actuel, M. Luc

Poupart, avaient fait battre un 
règlement d'emprunt adopté 
par la ville pour permettre l’a­
chat des terrains nécessaires à 
la construction de cet aéroport. 
Les quelques industriels pré­
sents à rassemblée de jeudi soir 
qui ont posé des questions s’in­
quiétaient du fait que la ville de 
Sorel voulait continuer ce projet 
que la majorité des contribua­
bles avaient refusé.

Un des industriels a posé di­
rectement la question au maire: 
“Que pense la population de ce 
projet?” M. Poupart a alors ex­
pliqué que les gens qui se sont 
opposés antérieurement au pro­
jet désiraient que l’aéroport soit 
aménagé avec la collaboration 
des autres villes de la région.

Un autre industriel a deman­
dé au maire Poupart si la ville 
de Sorel avait discuté de ce pro­
jet avec la ville de Tracy. Le 
maire Poupart a souligné que 
des discussions avaient eu lieu 
il y a deux ans et demi, mais 
que les structures municipales 
actuelles ne favorisent pas une 
collaboration entre les villes.

Demandes
Le but de cette réunion, le 

maire l’a expliqué en disant aux 
industriels: “Nous voulons votre

collaboration technique et finan 
cière pour ce projet que nous 
trouvons valable pour la ré­
gion”. Il y a un fait sur lequel 
le maire a insisté: collaboration 
ou non, le projet de l’aéroport 
comme celui de la fontaine vont 
se réaliser et cela au cours des 
prochains mois.

Le conseil municipal de Sorel 
a offert aux industriels comme 
aux syndicats d’apporter leur 
contribution pour la réalisation 
de ces projets. “La réponse est 
maintenant entre leurs mains”, 
a dit le maire.

En date du 1er avril dernier, 
les dépenses encourues par la 
ville pour l’aéroport s’élèvent à 
$38,324.61. Les travaux de déboi­
sement, déblaiement, transport 
du bois coupé, brûlage des ar­
bustes et broussailles ont coûté 
$28,372.75. Pour ces travaux, la 
ville a reçu un octroi du gouver­
nement fédéral de $18.000. Par 
ailleurs un montant de $9,951.86 
a été payé par la ville pour les 
contrats notariés dans l’achat 
des terrains au prix nominal de 
$1, pour les travaux d’arpentage 
et les plans, les assurances, etc.

La ville demande donc aux in­
dustries de la région leur parti­
cipation pour l’aider à payer un

montant de $20.324 61 plus un 
autre $16.500 destiné à défrayer 
le coût d’installation d'une clô­
ture autour de la piste d'atter­
rissage.

Il a également été question 
des frais d'entretien et d’admi­
nistration de l’aéroport. Ces dé­
penses pourraient s’élever à 
quelque $2,000 par année, selon 
un expert du ministère fédéral 
des Transports. Un représentant 
des industries croit que ce chif­
fre sera multiplié par dix.

Quant à l’aéroport lui-même, 
il sera construit par le gouver­
nement fédéral dans le rang 
Bellevue à Saint-Robert, à quel­
que neuf milles du centre ville 
de Sorel. Son coût pourrait s’é­
lever entre $200.000 et $300.000. 
Les appels d’offres seront lan­
cés à la fin du mois de mai et 
les travaux doivent commencer 
à la fin de juin. La piste aura 
4.000 pieds de longueur sur 75 
pieds de largeur.

(tuant au gouvernement pro­
vincial, il prendra à sa charge 
la construction des voies d’ac­
cès, allant du rang Bellevue à 
la piste d'atterrissage. Il s’agit 
d une dépense de $50,000.

Le maire Poupart soutient 
que cet aéroport pourra servir

aux industries, aider la région à 
attirer de nouvelles industries, 
aider au développement des loi­
sirs en ce qui concerne les clubs 
d’aviation. L'avion est le moyen 
de transport moderne, et l'aéro­
port de Sorel, une fois construit 
et mis en service, le maire croit 
qu’une ligne commerciale pour­
ra venir s’y établir.

Des représentants d'industries 
doutent de cette affirmation, en 
affirmant que Trois-Rivières a 
justement perdu il y a quelques 
mois la ligne commerciale qui 
desservait cette ville de la Mau- 
ricie.

La ville de Sorel étant une vil­
le satellite de Montréal, on ne 
voit pas l'utilité d’un aéroport, à 
cause de la proximité de Dorval 
et de Ste-Scholastique.

Par ailleurs, le vice-président 
du Club d'aviation de Sorel, M. 
Ernst Fischer, a soutenu que les 
municipalités se font concurren­
ce pour obtenir de nouvelles in­
dustries et que l’érection d’une 
piste d'atterrissage pourrait ai­
der la région au point de vue 
développement industriel.

M. Fisher a par ailleurs dé­
claré que son club d'aviation 
appuyait ce projet et qu’il pour­
ra s’en servir en payant une lo­
cation.

du PQ. En particulier, le sort 
réservé à l'entreprise privée qui 
relève à son avis d'un jugement 
extrêmement sévère et hâtif sur 
les capacités de celte institu­
tion" Il est beaucoup trop tôt 
pour désespérer de l'entreprise. 
A une situation qui implique la 
séparation d’avec le Canada, 
avec tous les aléas et les incer­
titudes inhérentes à une telle 
décision, et que le manifeste ne 
réussit pas à réduire. M. Bru- 
nelle préfère plutôt “line dé­
marche qui consiste à convier 
les divers groupes de citoyens à 
un exercice de concertation per­
manent, ayant pour but de per­
mettre l'élaboration des toutes 
premières priorités économi­
ques, sociales et culturelles".

"En d'au!res mots, il me sem­
ble que le Québec, avant de 
franchir cette étape irréversible 
de son histoire que serait une 
déclaration d'indépendance, et 
en raison même des risques 
qu'elle comporte, a le devoir 
d'aller au-delà de la théorie, et 
de se compromettre dans l’ac­
tion et de réaliser, dans un ges­
te collectif de toutes ses parties 
constituantes, une expérience 
concrète et pratique de cohéren­
ce. Et cette expérience, qui 
n'est possible que par décision 
politique, doit se faire, de préfé­
rence. lors de l’arène politique, 
afin de donner prise à l'évalua­
tion objective des situations, à 
l’évidence irréfutable des gestes 
posés”, de conclure le directeur 
général du UDF,, organisme qui 
compte une section de membre* 
dans les Bois-Francs.

Le maire Tétrault réfute certaines 
allégations au sujet d'un projet

® VICTORIAVILLE — La commission touristique de Victo- 
riaville-Arthabaska a demandé une subvention à la ville 
de Victoriaville. Le conseil a chargé M. Normand Bégin, 
directeur du développement économique de la ville, de 
rencontrer les membres de la commission pour ensuite faire 
rapport au conseil à savoir si la ville doit ou ne doit pas 
verser la subvention demandée.

• VICTORIAVILLE — La semaine de sécurité de l'enfant 
sera officiellement lancée à Victoriaville par le maire Denis 
Saint-Pierre, lundi soir à 20 heures, à l'hôtel de ville.

• ARTHABASKA — La Société d'histoire d'Arthabaska a 
plus de 20 années d'existence et le président-fondateur de 
l'organisme, M. Elphège Labbé, assistait jeudi soir à la 
salle à manger Fer-à-Cheval au souper-bénéfice organisé 
par cette société.

• ARTHABASKA — Lors du souper-bénéfice de la Société 
d'histoire d'Arthabaska, on a souligné le 80e anniversaire 
de naissance de M. Wilfrid Labbé, une personnalité bien 
connue dans la région des Bois-Francs.

• VICTORIAVILLE — Le pro Marcel Fortier du club de golf 
de Victoriaville invite tous les intéressés à une clinique de 
golf à compter de 10 h 00, ce matin, samedi, au Club local. 
Il est à noter que cette clinique est gratuite.

• VICTORIAVILLE — Une grande soirée bavaroise avec 
deux orchestres à l'école le Manège de Victoriaville, clôtu­
rera ce soir la campagne annuelle de charité du Club Lions 
de Victoriaville.

• VICTORIAVILLE — La remise des trophées aux jeunes
joueurs de l'organisation du hockey mineur de Victoriaville 
se fera cet après-midi à compter de 13 h 30, au Centre des 
loisirs. r

• VICTORIAVILLE — La semaine de la Croix-Rouge mon­
diale fera l'objet d'une proclamation locale, lundi à 16 h 
30, dans les bureaux du maire Denis Saint-Pierre de Victo­
riaville.

CONTRECOEUR (L.B.) — Le 
maire de la paroisse de Contre­
coeur, M. Fernand Tétreault, 
souligne dans un communiqué 
de presse, que les allégations 
d’un groupe de contribuables re­
lativement à un projet d'égout 
et à des taxes supplémentaires, 
ne correspondent pas aux faits 
et gestes de son administration. 
Les contestataires laissaient en­
tendre que le coût de ce projet 
était évalué à plus de $600,000 et 
qu’il en coûterait $135 par année 
en taxes municipales supplé­
mentaires pour une propriété 
évaluée à $25,000.

Le Conseil de la paroisse de 
Contrecoeur, explique le maire 
Tétreault, n’a pris aucune déci­
sion sur l’ampleur du projet à 
réaliser, si ce n’est qu’il sera 
réalisé par étapes suivant les 
besoins de croissance de la po­
pulation et au meilleur de 
ses intérêts.

La répartition des coûts du 
projet à réaliser, a ajouté le 
maire, n'a pas encore été étu­

diée pour la bonne raison que i 
l'ampleur du projet n’est pas 
encore déterminée et elle ne se­
ra pas faite avant de connaître 
et de préciser les subventions 
disponibles auprès de la Société 
Centrale d’Hypothèque rt de Lo­
gement et auprès des autorités 
provinciales. A cet effet, le con­
seil multiplie les démarches au­
près des deux organismes préci­
tés pour déterminer ces subven­
tions.

Par ailleurs, le conseil multi­
plie également des rencontres 
auprès des industries principa­
les pour évaluer leur contribu­
tion au projet et il est heureux 
d'annoncer que les chefs de ces 
entreprises ont déjà reconnu l’o­
bligation morale de contribuer 
dans les limites raisonnables à 
la réalisation du projet.

Le maire Tétreault termine 
en soulignant qu’il se fera unî 
plaisir de communiquer lui-mê­
me à la population en temps op­
portun toute décision qui sera 
prise relativement à ce projet, j

REOUVERTURE
du

Salon du billard

AU TAPIS VERT
151, Ste-Elisabeth 

Louiseville 
Tel.: 228-5517

OUVERTURES:
Lundi de 7h p ni. à 1h a m.

Tous les autres jours 
y compris le dimanche:

de 1h p ni. a 1h a m.

Nouveau propriétaire:
M. Lucien (ngucre

6 tables les plus 
modernes de la region

Un beau gros bec.
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Les parents d'enfants 
handicapés en congrès
DRUMMONDVILLE (MA.) 

— Le président de l’Association 
de parents d'enfants inadaptés 
enr., M. J. M. Rose, vient d’an­
noncer que le premier congrès 
provincial des parents de l’en­
fance inadaptée se tiendra sa-

“Le Studio des Artistes Canadiens"
présente une collection de peintures à l’huile, sélection­
nées pour vous parmi les artistes canadiens les plus re­
nommés.

Toutes les toiles sont en vente 
LIEU SALLE DES CHEVALIERS DE COLOMB

29. Avenu* Beckler, La Tuqua 
les 6.7,8, 9 mai 1972 
de 2h p m. a lOh p m.

medi, le 6 mai, à l'hôpital Sain­
te-Justine de Montréal, sous les 
auspices de la Fédération pro­
vinciale des associations de pa­
rents pour l’aide à l'inadapté 
ainsi que du Conseil régional 
des associations de parents de 
l’enfance inadaptée de la rive 
sud 'Montréal)-

Le thème de ce congrès est: 
"L'intégration de l'inadapté j 
dans la société”. Trois commis­
sions sauront intéresser les par­
ticipants, soit celle du bien-être 
et des loisirs, celle de l’éduca­
tion et celle du travail.

Tous les parents d'enfants ou 
d'adultes inadaptés et handica­
pes sont cordialement invités à 
participer à ce congrès ainsi 
que tous les spécialistes et tous 
ceux qui, de près ou de loin, 
s’intéressent à l’avenir de ces 
gens.
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Ah! ^
Le beau souvenir!

Des moments de tendresse comme 
ça, on les oublierait en grandissant. 
Heureusement qu’il y a la photo, le 
plus bel aide-mémoire...

Chez Express Film, nous savons 
comme vos souvenirs vous sont chers.
Et nous traitons vos photos avec 
amour. Nos techniciens en gants blancs 
vérifient chaque photo, une à une; 
ils exigent la perfection. Et nous 
n'employons que des produits Kodak. 
Express Film, c'est la qualité. Et vous 
économisez, en plus.

Ecrivez ou téléphonez pour 
obtenir vos enveloppes. Envoyez-nous 
vos films.

Nous développerons vos moments 
_ tendres avec amour.

express film service inc.
C P 95 '. Montrai ; 5^‘1911 (Montréal)

Vos souvenirs les plus chers, 
développés pour moins cher.
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Les 7, S et 9 juillet

La ville du Cap sera l'hôtesse de 4,000 gardes paroissiales
par Ratninnd KRl LOTTK

CAP - DE . LA - MADELEI­
NE — La ville du Cap-de-la Ma­
deleine sera rhntesse du trentiè­
me ralliement de la Fédération 
des Gardes Paroissiales du Ca­
nada. eet été, et aeeueillera en 
ses murs, pour cette occasion, 
plus de 4.000 membres de ce 
mouvement Cet événement, qui 
a lieu tous les deux ans, se dé­
roulera la fin de semaine du 7. R 
et 9 juillet 1977

Si vous voulez boire 
c'est votre affaire

Si vous voulez arrêter et ne 
le pouvez, c est notre affai 
re.

ALCOOLIQUES
ANONYMES

TELEPHONE: 
Trois Rivieres, Cap, 
Nicolet et Louiseville

376 6279

Shawinigan et Grand'Mere

Le Ralliement ‘72" de la Fe­
deration des Gardes Paroissia­
les du Canada revêtira un inté­
rêt tout particulier, cette année, 
puisqu'il correspond avec le ju­
bilé d argent de la Garde Pa­
roissiale du Cap-de-la Madeleine 
qui était, a son origine, la Gar­
de Paroissiale Saint-Odilon I n 
programme spécial a été mis 
sur pied pour ce ralliement 
‘72" qui. au dire de ses organi­
sateurs, sera l'un des plus 
beaux ralliements qu'ait connu 
la F'ederation.

l,e major Alfred Lafremère, 
président de la Garde Paroissia­
le du Cap-de-la-Madeleine Inc.

et president du comité d'organi­
sation du Ralliement "72". a 
présenté, en fin de semaine der­
nière. lors d une conférence de 
presse tenue au Cap-de-la-Made 
leine. les membres du comité 
d'organisation du Ralliement et 
le programme des activités pré­
vues lors de cet événement.

Le major Lafremère. tout en 
précisant la nature et les buts 
poursuivis par le mouvement 
des gardes paroissiales, souli­
gne le sens que prend un Rallie­
ment à l’intérieur de l'organisa­
tion et l'importance que cet évé­
nement occupe dans la vie de la 
F'édération. "Contrairement au

Congrès annuel qui reunit les 
délégués de chaque unité mem­

bre de la F'édération et qui s'oc- 
cujae du domaine administratif

du mouvement, le Ralliement, 
a-t-il précisé, relève davantage

du domaine militaire e* procure 
a tous les membres l'occasion

Maintenant
2 pharmacies
pour mieux vous servir
M. JEAN BAREIL
B A . B Sc.. B Ph„ L. Ph., 
proprietaire

PHARMACIE de N0RMANVILLE
Centre d'Achats de NormanviDe - 375-7769

t’iCVW.f

538-6126

La cité du Cap-de-la-Madeleine sera l'hôtesse du trentiè­
me ralliement de la Fédération des Gardes paroissiales 
du Canada les 7, 8 et 9 juillet 1972. Sur la photo assis: 
M. Robert Boudreau, de Sherbrooke, commandant de la 
Fédération, le major Alfred Lofrenière et le lieutenant- 
colonel Jean-Louis Bordeleau, du Cap-de-la-Madeleine,

respectivement président et vice-président du comité 
d'organisation; debout a l'arrière plan: M. Rodrigue Le­
page, conseiller de la cité du Cap-de-la-Madeleine, le 
col. Claude Baron du Cap-de-la-Madeleine, président de 
la Fédération des Gardes paroissiales du Canada, et le 
major Jean-Paul Bérubé, publiciste.

— ^ sp renconjrer et de démon­
trer la force et l'importance de 

___  la F'édération des Gardes Pa­
roissiaux du Canada".

Bien que le ralliement soit en 
I gros une démonstration militai­

re. le colonel Claude Baron, pré­
sident de la Fédération, a souli­
gné que ce n’était là qu’un as­
pect du mouvement. Le mouve­
ment des gardes paroissiaux vi­
se à procurer à ses membres 
une formation jjersonnelle des 
plus complètes en suscitant chez 
ces derniers, outre le respect de 
la discipline, un sens aigu des 
responsabilités. Afin d’illustrer 
ce dernier aspect de la forma­
tion du garde paroissial. le colo­
nel Baron a souligné la présen- 
ee d'un nombre de plus en plus 
grand de jeunes dans la F'édéra­
tion el la participation assidue 
et active des membres aux acti­
vités du mouvement. En effet, 
la moyenne d'âge des membres 
de la Fédération des Gardes Pa­
roissiales du Canada est de 2fi 
ans et la participation des mem­
bres aux activités du mouve­
ment se fixe aux environs de 80 

| pour cent. D'ailleurs, le comité 
| d'organisation du Ralliement 

"72” s’attend à ce qu'au moins 
90 pour cent des gardes parois- 

! siaux du Canada participent au 
i ralliement.

Comme la plupart des mem- 
! bres seront accompagnés de 

leurs épouses et même de leur fa. 
j mille, le comité d'organisation 

du Ralliement “72" a prévu plu- 
| sieurs activités spéciales pour 

les épouses des gardes parois- 
j siaux, tels que visite des centres 
| commerciaux, tournoi de golf 
i miniature et attractions spécia- 

les.

25e anniversaire

"L’année 1972 correspondant 
au 25e anniversaire de fondation 
de la Garde Paroissiale du Cap- 
de-la-Madeleine, il ne fait nul 
doute que nous nous sommes ef­
forcés pour être choisis hôtes de 
re trentième ralliement", a dé­
claré le major Lafrenière Pou» 
cette occasion, la Garde Parois­
siale du Cap a décidé d’innover 
dans la démarche habiluell» 
d'un ralliement ci de transfor­
mer le traditionnel banquet jus­
qu’alors réservé aux élites du 
mouvement en un souper du 25e 
anniversaire ouvert à tous les 
membres de la F'édération ainsi 
qu’à leur famille. Ce souper, qui 
regroupera près de deux mille 
personnes selon les prévisions 
des organisateurs, sera servi au 
Centre sportif du Cap-de-la-Ma- 
deleine. Le conseiller Rodrigue 
Lepage, de la municipalité du 
Cap-de-la-Madeleine, a d'ail­
leurs assuré les organisateurs 
du ralliement de l’entière colla­
boration de la municipalité en 
ce qui concerne le déroulement 
du Congrès.

Le comité d’organisation du 
Ralliement "72" désire égale­
ment faire connaître la Mauri- 
cie à leurs invités. A cet effet, 
ils ont invité les membres de la 
Fédération à prendre quelques 
jours de leurs vacances dans la 
région et ont organisé pour ces 
derniers plusieurs activités spé­
ciales pendant la semaine pré­
cédant le ralliement. Ces activi­
tés consistent en gros à des visi­
tes touristiques et en un tournoi 
de golf.

Comité d'organisation

L'organisation du Ralliement 
"72" est un projet de très gran­
de envergure et le major Lafre­
nière est certes à la hauteur du 
défi. Président du comité d'or­
ganisation. il est secondé par 
une équipe de treize personnes: 
vice-président: Lt-Col. Jean-
Louis Bordeleau; secrétaire: 
Major Jacques Lafrenière: tré­
sorier: Capitaine Pierre Mar­
cotte; assistant-trésorier: M. 
Daniel Cossette; assistant-secré­
taire: Lt. Jacques Lafrance; 
publiciste: Major Jean-Paul Bé­
rubé; agisseur technique: Col. 
Claude Baron: resfionsable des 
banquets: Major Orner Fortin: 
resp. du logement: Sgt-Major 
Réjean Desmarais; resp. des 
communications: M. Jean-Louis 
Martel: secrétaire-archiviste:
M. Denis Bordeleau. coordonna­
teur du tournoi de golf: M. Emi­
le Chiasson.

Programme

Le major A. Lafrenière a Ion- 
guement insisté, lors de la con­
férence de presse qu'il a accor­
dée en fin de semaine dernière, 
sur la ponctualité par laquelle 
se distinguent les gardes parois­
siaux. Comme preuve, il a tracé 
le programme des activités de 
la fin de semaine, établi avec 
une grande précision, et a souli­
gné que 125 unités de gardes pa­
roissiales réparties dans onze 
diocèses catholiques du Québec 
et de l'Ontario participeraient 
au Ralliement, soit plus de 4,000 
membres.

Dîner-causerie organisé 

pour les banquiers, lundi

Si vous preferez 
votre camelot fera 
avec plaisir le 
changement d’adresse 
a votre place...

REMPLISSEZ ET POSTEZ CE COUPON:

TROIS-RIVIERES - M. Guy 
Binelte, président du Conseil ré­
gional de l'Institut des ban­
quiers canadiens à Trois-Riviè­
res. annonce qu'un dîner-cause­
rie organisé spécialement jrour 
les banquiers aura lieu lundi, le 
8 mai à Trois-Rivières.

Participeront à cette causerie, 
les étudiants-banquiers et les di­
recteurs des succursales des 
banques à charte situées dans 
la région desservie par le rentre 
de Trois-Rivières; plusieurs 
d'entre-eux sont inscrits déjà au 
programme du brevet do l'Insti­
tut des banquiers canadiens.

L7BC est la division éducati­
ve de l’Association des ban­
quiers canadiens et a jrour but 
de promouvoir et d'assurer l'é­
ducation à un niveau supérieur 
de tous les membres du person­
nel des neuf banques à eharte 
canadiennes, d’un bout à l’autre 
du pays.

L'Institut est un des organis­
mes les plus importants d’éduca- 
tion pour adultes au Canada, si 
bien qu'il y a présentement plus 
de lO.nnn banquiers à tous les 
niveaux, à partir du jeune com­
mis jusqu'à la plus haute direc­
tion du monde bancaire, qui 
participent aux programmes 
d'études organisés par 17BC et 
offerts en collaboration avec 45 
universités d'un bout à l’autre 
du Canada.

Selon M. Michel Barrette, 
coordonnateur du Conseil de 
Trois-Rivières, cette causerie 
portera sur le thème "La Réfor­
me Fiscale" et sera donnée 
par Pierre Bettez. C.A., R.I.A. 
el profeseeur de fiscalité à l’U­
niversité du Québec à Trois-Ri­
vières. Tout a été mis en oeuvre 
pour que cette conférence, qui 
sera précédée d'un dîner, soit 
intéressante.

Faites suivre 
votre journal 
à votre nouvelle 
adresse

i
i

i

i

i

J'aimerais recevoir le Nouvelliste à mon nouveau domicile

le (DATE)NpM_ _
ANCIENNE
ADRESSE

NOUVELLE 
ADRESSE _

VILLE________________________ TJEL.:

I

I

I
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Réunion d'information de la 

Bibliothèque centrale de pré

le nouvelliste 500, St’Georges, Trois-Rivieres

TROIS-RIVIERES — La Bi­
bliothèque eentrale de prêt de la 
Mauririe tiendra dimanche une 
réunion d’information à l’inten­
tion des responsables des biblio­
thèques affiliées de la région et 
des représentants de ces muni­
cipalités auprès de son assem­
blée générale; seront présents, 
les responsables el membres 
des comités de bibliothèques 
dans quelques soixante-cinq 
points de service (succursales 
oj arrêts du bibliobus) et les 
représentants d'une cinquantai- 
ne des municipalités qui ont des 
contrais de service avec la Bi­
bliothèque centrale do prêt de la

La réunion sera consacré 
la revision de certaines pc 
ques de services établies à 
suite de la précédente ass 
blée tenue en février 1971 < 
''étude de nouveaux pro 
Pour l’exercice 1972-73. De | 
la Bibliothèque centrale de ] 
de la Mauricie entend soulij; 
de façon partirulière l’effort 
personnes qui se sont coi 
crées à l’avancement de la i 
se des bibliothèques public 
dans la région de même que 
succursales qui ont accompli 
effort tout particulier pour a 
borer le service aux lecteurs 

Cette réunion sera tenue, ’ ----- — *-------- — ------ nria ICIIU
Mauricie et qui maintiennent en Club Canipco, Ile St-Christ< 
opération des bibliothèques pu- et commencera à 10 brun 
bliques. du matin.

3
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A Sorti!

Des réparations s'imposent 
aux murs de la piscine

SOREL <L.B.) — Quelque 36,- 
481 personnes ont fréquenté la 
piscine municipale de Sorel, la 
piscine Saint-Laurent et la bar- 
boiteuse Richelieu, au cours de 
l'été 1971. soit 2,731 personnes 
de plus que l’année précédente. 
C’est ce que révèle le rapport 
du directeur du Service récréa­
tif et communautaire de Sorel, 
M. Bernard Turcotte.

La piscine municipale et la 
bdrbotteuse Richelieu ont ac­
cueilli au cours des mois de 
juin, juillet, août et septembre, 
24.062 baigneurs et baigneuses, 
comparativement à 22.248 en 
1970 et la piscine Saint-Laurent, 
12,419 en regard de 10,512 pour 
l'année précédente.

Le rapport ne mentionne au­
cun accident à la piscine muni­
cipale alors qu’il y en eut qua­
tre à la piscine Saint-Laurent. 
Dix baigneurs ont été expulsés 
de la piscine municipale, et sept 
à la piscine Saint-Laurent.

La saison 1971, souligne M. 
Turcotte, a connu une autre 
amélioration dans le domaine 
des sports nautiques avec la 
présentation de cours de nata­
tion, cours de plongeon, cours 
de ballet aquatique, water-polo, 
piongée sous-marine, spectacle 
aquatique, compétitions de na­
tation, plongeon et water-polo.

Rapport financier

Sur le plan financier, le rap­
port souligne un surplus d’opé­
ration de $2,136.74. comparative­
ment aux prévisions budgétai­
res concernant les revenus, les 
dépenses et l’administration des 
piscines administrées par le 
Service récréatif et communau­
taire de Sorel.

Les revenus pour la piscine 
municipale se sont élevés à $2,- 
353, ceux de la piscine Saint- 
Laurent, $914.50 et les passes fa­
miliales à $2.096.70 pour un total 
de $5,364.20. Les prévisions se 
chiffraient à $5,300.

Au chapitre des dépenses, les 
salaires des moniteurs aux deux 
piscines se sont élevés en 1971 à 
$5.781.46. Les prévisions budgé­
taires en ce qui concerne les sa­
laires étaient de $6,810. Quant 
aux dépenses d'administration, 
touchant l’éclairage, les maté­
riaux et fournitures, produits 
chimiques, salaires des prépo­
sés aux piscines, etc, elles fu­
rent en 1971 de Tordre de $8,956.

Budget 1972

M. Bernard Turcotte fait état 
des prévisions budgétaires pour 
1972. Les revenus prévus pour 
les piscines municipales s’élè­
vent à $5.300. Les dépenses, à 
$6.810. Ceci comprend les salai­
res de '.'instructeur en chef, des 
moniteurs en chef et des ins­
tructeurs pour la piscine muni­
cipale, la piscine Saint-Laurent 
el la barbotteuse Richelieu.

En ce qui concerne l’adminis­
tration, les dépenses prévues 
pour 1972 sont de Tordre de $8,- 
600.

Recommandations

La plus importante recom­
mandation contenue dans le 
rapport a trait à la réparation 
des murs de la piscine munici­
pale, dont le coût est estimé à

$20.000 selon l'estimation fourme 
par le bureau de l'ingénieur de 
la ville. Ces travaux sont exigés 
depuis quatre ans. Les murs se 
désagrègent au fur et à mesure 
que la période estivale progres­
se et le système de filtration de 
la piscine est souvent encombré 
voire même bouché par les dé­
bris de ciment. Il est à craindre 
que la situation devienne à ce 
point critique pour nous obliger 
à fermer la piscine en pleine pé­
riode de chaleur.

Pour 1972, M. Turcotte recom­
mande que seuls les instruc­
teurs détenant un brevet de la 
Société canadienne de la Croix- 
Rouge soient embauchés. Pour 
la première fois depuis l’ouver­
ture de la piscine municipale, 
soit depuis 10 ans, le Service ré­
créatif peut compter sur un 
nombre d’instructeurs suffisant 
pour combler tous les postes.

Par ailleurs, M. Turcotte ap­
puie la suggestion de M. Jean- 
Marc Lavoie, instructeur en 
chef, d’installer un "entourage” 
de plastique coloré, qui aiderait 
à la propreté de la piscine. De 
plus, on suggère l’érection d’une 
clôture Frost sur un côté ou à 
Tarrière, à une distance d'envi­
ron 30 pieds de la première, 
avec un couloir qui communi­
querait avec la piscine elle-mê­
me. Cela permettrait aux bai­
gneurs d’utiliser un terrain ga- 
zonné où ils pourraient se pré­
lasser et même de pique-niquer. 
Cette suggestion a pour but d’a­
jouter aux plaisirs de la baigna­
de, particulièrement la baigna­
de familiale.

Classique 
de quilles 
Pamplemousse
TROIS-RIVIERES (CM) - 

C’est dimanche que se termine­
ra la période d’inscription à la 
classique de petites quilles 
"Pamplemousse”. On sait déjà 
qu’il s’agit d’un tournoi ouvert à 
tous les joueurs de ligues ama­
teurs. Chaque équipe doit com­
prendre trois joueurs et la 
moyenne maximum ne doit pas 
être supérieure à 400.

La bourse approximative doit 
atteindre quelque dix mille dol- 
iars. Le tournoi se déroule de­
puis le 1er mai et ne doit pren­
dre fin que le 10 juin. Les joutes 
sont disputées à la salle de quil­
les du Centre commercial de 
Trois-Rivières-Ouest, où on peut 
obtenir tous les renseignements 
désirés.

Dans le circuit junior

Lors d’une conférence de presse donnée 
vier matin, M. Léo-Paul Henrichon, de 
Saint-Albert, a annoncé la mise sur pied 
d’une école de hockey avec des noms 
aussi connus que Gilbert Perreault, Jac­
ques Michel et Normand Pépin. M. Hen­

richon, le responsable de cette nouvelle 
icole de hockey des Bois-Francs est ici en 
compagnie de Michel Marcotte, directeur 
du service des loisi.s de la ville de War­
wick. (Photo LeRo)

Warwick aura son école de hockey pour les 
jeunes nés entre 1958 et 1962 inclusivement

par Roger LEVASSEUR

WARWICK — Parce qu’il 
avait à coeur que son fils et les 
compagnons de son âge puissent 
suivre des cours pratiques et 
théoriques vraiment à point 
Léo-Paul Henrichon de Saint-Al­
bert a décidé d’organiser une 
école de hockey.

Six instructeurs qualifiés as­
sureront la qualité de l'école de 
hockey des Bois-Francs, soit 
Gilbert Perreault des Sabres de 
Buffalo, Jacques Michel et Nor­
mand Pépin, anciennement avec 
les Tigres senior de Victoriavil- 
le, Michel Beauchesne et Deris 
Perreault, autrefois du junior A

et un sixième. Les cinq posi­
tions de joueurs et le travail de 
gardien de buts seront ensei­
gnés par des joueurs ayant évo­
lué à chacune de ces positions.

Ce stage de hockey s'adresse 
aux jeunes garçons nés entre 
1958 et 1962 inclusivement.

Durant cinq fins de semaines 
consécutives, les jeunes joueurs 
apprendront les éléments de ba­
se de hockey tels que prônés 
par l’Association canadienne de 
hockey et par les différentes 
universités du Québec et des 
Etats-Unis.

A ce stage qui s’échelonnera 
du 19 août au 24 septembre, les 
jeunes recevront la théorie, s’i-

Plessisville aura son salon de 

camping les 12-13-14 mai
PLESSISVILLE (G.A.B.) — 

Le président du 3e Salon de 
camping et de sports d’été de 
Plessisville, M. Lucien Vaillan- 
court, et les organisateurs de 
cette manifestation recevront 
plusieurs personnalités les 12, 13 
et 14 mai. Ces trois jours sont 
les dates choisies pour l’exposi­
tion de tout ce qui se rapporte 
au camping et aux sports prati­
qués durant la saison estivale. 
Ce 3e Salon se tiendra au Pavil­
lon André Morrissette (Ecole 
des métiers) et ouvrira le ven­
dredi soir, 12 mai, pour se ter­
miner le dimanche, 14 mai. Par­
mi les personnalités invitées, on

remarque principalement des 
représentants du ministère du 
tourisme, de la chasse et de la 
pêche, des intéressés aux ports 
et autres.

Au 3e salon

Les responsables de l'organi­
sation de ce 3e Salon de cam­
ping et de sports d’été à Plessis- 
ville ont ajouté tout le territoire 
de la Commission scolaire de 
Princeville à celui de la Munici­
palité scolaire Jean-Rivard pour 
un concours de dessin avec le 
camping, la chasse et la pêche 
comme sujet. Des prix en ar­
gent pour une valeur de plus de 
$200 seront distribués parmi les

élèves participants. Sur le site 
de l'exposition, quelque 70 en­
treprises présenteront leurs pro­
duits. Un kiosque a été réservé 
par une institution bancaire et 
des spécialistes donneront des 
informations sur les possibilités 
de financement des achats de 
matériel de camping et d’arti­
cles de sport. Au bar-salon, un 
artiste fera valoir ses talents à 
l'accordéon. Le grand public a 
été invité à réserver la fin de 
semaine du 12 mai pour visiter 
ce 3e Salon régional de camping 
et de sports d’été au Pavillon 
André Morrissette (Ecole des 
métiers) de Plessisville.

Molson apporte son aide aux Jeux d'été à Chicoutimi
CHICOUTIMI — Poursuivant 

sa politique de venir en aide à 
la jeunesse québécoise et au 
sport amateur, la Brasserie

Prêts spéciaux 
pour les propriétaires 
chez Associates

Si vous achetez votre chez-vous, Associates 
prévoit pour vous un prêt spécial pour proprietaire 
destiné à parer à vos besoins.

Autrement dit, peut-être pouvons-nous vous 
offrir de meilleures conditions. Des taux moins 
elevés ... des modalités échelonnées sur une plus 
longue période... ou peu t-être les deux à la fois.

La somme que vous pouvez nous emprunter 
($5,000, $10,000, peut-être même $25,000 et plus) 
ne dépend que du montant que vous avez déjà 
acquitté sur votre chez-vous.

Aussi, si vous avez des dettes en souffrance sur 
lesquelles vous payez un intérêt élevé, ou si vous 
avez besoin d'argent liquide pour acheter une 
deuxième voiture, un bateau, ou pour toute autre 
bonne raison, renseignez-vous sur un prêt special 
pour propriétaire auprès des Associates. Nous vous 
expliquerons comment, à longue échéance, vous 
y gagnerez.

394 Rue Des Forges 

378-5441

ASSOCIATES REALTY CREDIT LIMITED

Molson s’associera de nouveau 
aux Jeux du Québec qui se dé­
rouleront Tété prochain à Chi­
coutimi.

La collaboration de la Brasse­
rie Molson se traduira par une 
participation évaluée à $12 000, 
dont une subvention monétaire 
de $3,000.

En présentant le chèque aux 
dirigeants de la Corporation des 
Jeux du Québec à Chicoutimi, 
monsieur Frank Léveillé. direc­
teur des promotions de la Bras-

A l'Université Laval

sérié Molson, a déclaré que sa 
compagnie était heureuse de 
faire sa part pour les Jeux du 
Québec et qu’elle souhaitait la 
participation de tous les athlètes 
de la province.

De cette collaboration de la 
Brasserie Molson, mentionnons 
'a publication d'un dépliant d'in­
formation, une tournée provin­
ciale d’information et des récla­
mes publicitaires en vue des 
Jeux de Timi qui se dérouleront

du 4 au 13 août prochain à Chi­
coutimi.

Larry Guro 

a Wichita

Deux nouvelles équipes 
au tournoi de water-polo

Reynold Dionne signe son contrat 
avec les Royaux de Drummondville

nitieront au cross-country et 
pratiqueront sur la glace de Ta- 
réna de Warwick pendant 20 
heures. C’est toute une expé­
rience pour un jeune joueur de 
participer à une telle école car 
en plus d’apprendre la techni­
que du jeu, on lui enseigne le 
pourquoi des gestes. En plus 
d’apprendre le hockey durant 
cinq semaines, les jeunes 
joueurs s’initient aussi à l'esprit 
des jeux collectifs.

Les inscriptions seront accep­
tées jusqu'au premier juillet.

Les responsables s’attendent 
à ce qu’une soixantaine de jeu­
nes participent à cette école de 
hockey.

DRUMMONDVILLE - “Je 
m’ennuie énormément du base­
ball et c’est avec beaucoup 
d’anxiété que j’attends le début 
de la nouvelle saison dans la li­
gue Junior Majeure de Baseball 
du Québec "

C’est ce qu’a déclaré le spec­
taculaire joueur de deuxième 
hut. Reynald Dmnne, du Royal 
Junior de Drummondville, 
après être venu à une entente 
avec l’équipe locale en vue de 
la prochaine saison.

Dionne, qui a dit oui au 
Royal, il y a quelques jours, est 
ainsi devenu le troisième joueur 
de Tan passé à renouveler son 
contrat. Il a ainsi imité le geste 
que l’artilleur Denis Ratté et le 
joueur d’intérieur Pierre Ray­
mond ont posé, il y a quelques 
semaines.

Une seconde saison

Reynald Dionne, qui célébrera 
son 20e anniversaire de naissan­
ce. Ir 28 novembre prochain, en 
sera à sa seconde saison dans 
l’uniforme du Royal. Disons 
qu’en raison de son âge, il a 
encore deux saisons juniors de­
vant lui.

Le retour de Dionne au sein 
de l’équipe du Royal constitue 
certainement une excellente 
nouvelle.

En effet, Reynald s’est avéré 
le meilleur frappeur de l’équipe, 
la saison dernière, avec une in 
téressante moyenne au bâton de 
.340 C’est également lui qui a 
dominé dans la colonne des 
points produits chez l’équipe lo­
cale avec un total de onze à son 
actif.

Il est vrai que le titre de 
champion frappeur du circuit 
lui a échappé (c’est Denis Du- 
chesneau, des Pirates de St- 
Jean, qui en a hérité) mais il 
n’en demeure pas moins que se­
lon certains observateurs, Rey­
nald Dionne est Tun des meil­
leurs frappeurs du circuit, sinon 
le meilleur.

En fait, Reynald Dionne ro­
gne toujours la balle très solide­
ment et la plupart de ses coups 
réussis au champ extérieur par­
courent d’assez longues distan­
ces.

Nombreux sont d’ailleurs 
ceux qui se souviennent de Té- 
clatante performance qu’il a of­
ferte Tan dernier, lors du match 
des étoiles, disputé à Acton-Va- 
le.

Le double qu’il a réussi à plus 
de 350 pieds du marbre (double 
qui a fait produire pas moins de 
trois points) a largement contri­
bué à l’écrasante victoire qu'a 
remportée la section Est aux dé. 
l>ens de la section Ouest.

Dionne, qui a joint les rangs 
du Royal Junior, un peu après 
le début de la saison Tan der­
nier. a pris part à 17 des trente 
jiarties de l'équipe En 53 pré­
sences officielles au marbre, il 
a réussi dix-huit coups sûrs, 
dont trois doubles. Il a d’autre 
part hérité de neuf passes gra. 
tintes, été retiré dix fois sur des 
prises et volé quatre buts

“J'ai beaucoup appris”

Il va sans dire que Reynald 
Dionne entrevoit la prochaine 
saison avec beaucoup d’optimis­
me. "Nous nous sommes- assez 
bien défendus à notre première 
saison Tan dernier et je crois 
que nous ferons encore mieux 
l'été prochain.

“Une large part de crédit des 
succès que nous avons remporté 
doit revenir à notre instructeur 
Chuck Hughes. Ce dernier a ac­
compli une besogne fantastique 
et moi le premier, je dois ad­
mettre que j’ai énormément ap­
pris sous ses ordres. Hughes 
connaît son basebball à foni 
tous les joueurs l'estiment énor­
mément. ce qui fait que dans de 
telles circonstances, chacun of­
fre le meilleur de lui-même.

On sait que la période d’en­
trainement du Royal doit débu­
ter ces jours-ci, au stade Muni­
cipal, sous les ordres de l'ins­
tructeur Chuck Hughes et de 
son assistant, Jacques Désau- 
tels.

Il est évident que Reynald 
Dionne sera Tun des premiers à 
se rendre au losange local. 
“Cette année, je serai avec l'é­
quipe dès les débuts et il est 
définitif que ça va m’aider. Je 
connais maintenant très bien 
tous mes coéquipiers, ce qui 
n’était pas le cas à mon arrivée 
Tan dernier.”

Dionne admet qu'il a déjà 
commencé à faire certains 
exercices afin de retrouver le 
meilleur de sa condition physi­

que le plus tôt possible. Ses ac­
tivités ont été assez restreintes 
au cours de Thiver. Il n'a pas 
joué au hockey du tout II s’est 
surtout limité à suivre les acti­
vités de son frère ainé, Marcel 
Dionne, qui a fait sensation 
avec les Red Wings de Détroit 
de la ligue Nationale de hockey.

"Tout de même, a poursuivi 
Reynald Dionne, je ne mettrai 
pas beaucoup de temps à re­
trouver une bonne forme nhysi- 
que, car j'envisage de débuter 
la prochaine saison sur le bon 
pied. Je me plais énormément 
avec le Royal Junior, j'ai beau­
coup d'estime pour le pilote 
Chuck Hughes ainsi que mes 
coéquipiers et tous ensemble, 
nous ferons de notre mieux pour 
offrir aux amateurs de baseball 
de Drummondville du jeu à son 
meilleur.”

Tolan et Sutton 

vedettes de mai

SAN FRANCISCO — Le lan­
ceur des Dodgers de Los Ange­
les Don Sutton et le voltigeur 
Hobby Tolan des Reds de Cin­
cinnati, ont été choisis hier 
comme les joueurs par excellen­
ce durant le mois de mai. Dans 
le scrutin tenu chez les 60 ré­
dacteurs et commentateurs de 
la ligue Nationale de baseball, 
vingt-deux ont donné leur vote 
de première p’ace à Sutton et 15 
les ont accordés à Tolan.

Sutton a une fiche de quatre 
victoires et aucune défaite, tan­
dis que Tolan frappe pour un* 
moyenne de .423.

Les 23 autres votes de premiè­
res places ont été répartis entre 
les lanceurs Huit Hooton des 
Cubs de Chicago et Torn Seaver 
des Mets de New York, et les 
voltigeurs Jimmy Wynn, des 
Mets et Rico Carty des Braves 
d'Atlanta.

Des courses de poneys 
auront lieu à Sorel

Avec le retour des beaux jours, le promoteur 
Etienne Champagne du PARC RICHELIEU DE SOREL 
annonce l’ouverture de cette piste de poneys bien con­
nue pour dimanche après-midi le 7 mai à 2 heures. Les 
amateurs de chevaux miniatures seront servis à souhait 
avec plus de 78 participants et 22 départs.

C’est donc dimanche après-midi à Sorel que l’Asso­
ciation Provinciale des Chevaux Miniatures inaugure 
son circuit provincial à Sorel. Plus de $800.00 seront 
offerts en bourses. Grâce à l’amabilité du promoteur, 
les enfants sont admis gratuitement.

COURSES • COURSES • COURSES

CHICAGO — Les Cubs de Chi­
cago, de la ligue Nationale de 
baseball, ont rappelé le volti­
geur Gene Hiser de leur filiale 
de Wichita dans l’Association 
américaine.

Hiser. dont la moyenne au bâ­
ton depuis le début de la saison 
est de .264 remplacera dans l’a­
lignement le lanceur de relève 
Larry Gura envoyé hier à Wi­
chita.

Cette mesure, qui laisse les 
Cubs avec sept voltigeurs et 
neuf lanceurs, laisse supposer 
qu’une transaction pourrait bien 
avoir lieu assez rapidement.

X]
DIMANCHE SOIR à 8H00

A LA PISTE DE L'EXPOSITION

ATTENTION
GUICHET DE VENTE 

A L'EXTERIEUR 
DE L’ESTRADE OUVERT 

DE 5h A 7h15 TOUS 
LES SOIRS DE COURSES

LICENCE COMPLETE 
ADMISSION: $1.25
Mercredi, soirée des dames 50‘ 
Les enfants en-dessous 
de 1 6 ans accompagnés 

ou non ne sont pas admis.

COURSES • COURSES • COURSES
Le retrait de l’équipe du Me­

xique ne diminue en rien le cali­
bre des deux tournois de water- 
polo qui auront lieu, les 5, 6 et 7 
mai au PEPS de l’Université 
Laval. Les organisateurs des 
compétitions ont évidemment 
été déçus d’apprendre que les 
Mexicains se retiraient du tour­
noi de la Coupe nord-américaine 
mais ils annonçaient l’inscrip­
tion de deux nouvelles équipes.

En effet, les Golden Flippers 
de Kingston et le Boston Water 
Polo Club ont confirmé leur pré­
sence au tournoi de la Coupe 
nord-américaine tandis que Té- 
quipe de Pinecrest de l’Ottawa 
Valley Region annonçait sa par-

LE PLUS GRAND CENTRE DE

MAISONS MOBILES
dans la région

Marquât: Champion 
Val-Bar

K
‘^BrvV. "Sholby" - “Frontier" 
GP- U “Safeway"

Victoriaville Marine Inc.

LUNDI AU VENDREDI 
de 9h » m a 9h p m. 

SAMEDI
de 9h a m. <i 4h p m 

DIMANCHE sur rendei-vous
Tel.: 752-9224 

2110 ouest Notre-Dame 
(Route St-Albertl 

752 7748. Victoriaville

ticipation au championnat se­
nior canadien.

Coupe nord-Américaine

Même si les pourparlers sont 
toujours en cours concernant 
l’équipe mexicaine, les organi-1 
sateurs du tournoi ont révélé 
que 15 équipes prendront part à 
ce tournoi. II s'agit des équipes 
de Toronto, de la Colombie ca-! 
nadienne. de Hamilton “A”, de 
Hamilton "B", des Pirahnas 
d'Edmonton, de Montréal, de 
Pointe-Claire, de Dartmouth, 
N.E., de Boston, de London 
(Les Mustangs de l’Université 
Western Ontario), de New-York, 
d'Ithaca (Université Cornell), 
de Québec, de Philadelphie (Me- 
thacton Swim Club) et de Kings-: 
ton.

La présence de ces équipes 
assure les amateurs de water-: 
polo d’une compétition de haut 
niveau.
Championnat senior Canadien
Six clubs prendront part au 

championnat canadien. Ce son; 
Toronto, la Colombie Canadien 
ne, Hamilton “A”, Edmonton. 
Pointe-Claire et Pinecrest. L’é-- 
quipe de Hamilton défendra 
alors son championnat et le Gol­
den Trophy qui l'accompagne.

L’ouverture officielle aura 
heu vendredi soir et les rencon­
tres se dérouleront jusqu'à di­
manche après-midi dans la ma­
gnifique piscine du Pavillon de 
l'éducation physique et des 
sports où il se jouera deux par­
ties simultanément.

Le Président...
vous 
offre 
des 

dizaines 
d'aubaines 

à ne 
pas 

manquer!

OUVERT TOUS 
LES SOIRS SUR 

SEMAINE ET SAMEDI 
JUSQU'A 5H

LP. MATTE
Mfrci » tous nos disais fw* ont 
rontribsi i I sspansioa st ta 
ssecâs ds Mstls AwtomobUss 
Inc. psr kur sncoursçnmtnf st 
hnr conhsncs ta soirs orgssaJh

Dspui-r 10 ans Motte Au­
tomobile* Inc. et son equi­
ps de* plus dynamique 
dans tous le* services n 
connu que de* succès de­
puis sa fondation et con­
tribue à l'expansion éco* 
nomiquedela région. Je 
mu* invite û nous rendra 
i isite et constater par 
inus-méma que Matte 
Automobile* est leconces- 
*, ’'Tunre Ford A’o l de ia 
region.

PRÉSIDENT

25S5, ST OLIVIER TROIS RIVIERES 379-2711
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La Corporation du comté de ioliette 

délègue les maires à Québec
par Claude BERGERON

JOLIETTF — Les membres 
du conseil de la corporation du 
comté de Joliette ont décidé de 
déléguer des maires à Québec 
dans le but de faire le point sur 
l'application de la loi 4S. Cette 
décision a été prise au cours 
d'une réunion qui g oupait Mus 
les maires du comté de Joliette 

Cette décision fait suite au 
projet mis de l'avant par un co­
mité spécial du comté à l'effet 
d'établir une structure perma­
nente qui amènerait un service

regional d'évaluation municipa­
le

Au cours d une reunion anté­
rieure à celle de mardi soir, le 
conseil de comté par son comité
avait ébauché un projet qui vi­
sait à donner des services d’é- 
valuat on foncière à plusieurs 
municipalités du comté

Cependant, des maires ont ob­
jecté. au cours de la dernière 
réunion, que la loi 48 ne pouvait 
s'appliquer dans la stipulation 
ou il est question d une munici­
palité mandataire pour agir au 
nom de d'autres municipalités.

Spécialistes:

\ ce propos, le maire de No- 
tre-Dame-des-Prairies, Me
Jean-Mare Bertrand, a précisé 
que la loi ne mentionnait pas 
que le conseil de comte pouvait 
être mandaté pour donner des 
services communs d'évaluation 
municipale. Par ailleurs. Me 
Bertrand a aussi précisé que la 
formule préconisée quant au 
montant a déboursr par cha­
que municipalité ne présentait 
pas une équité.

La formule mise de l'avant a 
été préparée avec le bureau 
d'estimateurs johettains que di­
rige M. Gilles Beaulieu. Des 
pt A ont été faits mais ils n'ont 
pas encore été rendus publics. 
La formule expliquée vise à ré­
partir le coût du travail en rela­
tion avec son importance dans 
les municipalités. Par ailleurs, 
des maires ont exprimé l'opi­

nion que le coût du service de­
vrait être établi selon le mon­
tant total d'évaluation foncière 
dans chaque municipalité.

Un autre point a également 
été mis en lumière. C'est le fait 
qu'aucun estimateur n'a encore 
reçu du gouvernement québé­
cois une carte l’autorisant à fai­
re du travail d’évaluation dans 
les municipalités.

Les municipalités
Les municipalités qui ont ex­

primé des réserves quant à la 
formule proposée sont Saint- 
Jean-de-Matha. Saint-Paul-de- 
Joliette, Saint-Cûme, Sainte-
Emilie. N'oIre-Dame-des-Prai­
ries, Sainte-Elisabeth. Sainte- 
Mélanie. Saint-Ambroise et
Saint-Félix-de-Valois (village). 
Quelques-unes d'entre elles ont 
carrément refusé d'adhérer au

projet Les autres municipalités 
sont d'accord mais elles atten­
dent les résultats de cette ren­
contre qui doit avoir lieu à Qué­
bec avec des représentants du 
ministère des Affaires munici­
pales. La date de la rencontre 
n’a pas encore été déterminée.

La délégation qui se rendra à 
Québec est composée du préfet 
du conseil du comté de Joliette. 
M Mathias Asselin, maire de 
Notre-Dame-de-Lourdes. MM. 
Gervais Desrochers (maire de 
Crabtree), Jean-Marc Bertrand, 
maire de Notre-Dame-des-Prai- 
ries, Claude Amyot, maire de 
Saint-Paul et du dr Jacques Oli­
vier. maire de Saint-Alphonse.

Les maires doivent faire rap­
port de leur rencontre au cours 
de la prochaine réunion du con­
seil qui aura lieu le 9 mai à 
Joliette.

COUVERTURES
DE TOUS GENRES

• Résidentiel • Commercial 
• Industriel

Garantie 20 ans

COUVERTURE VICTORM INC.
■

JOS VERVILLE, gérant
12. rue Patry Victoriaville Tél.: 758-8583

Pas de service en commun pour 

le maire Me J.-M. Bertrand
par Claude BERGERON

NOTRE - DAME - DES - 
PRAIRIES — Le maire de No- 
tre-Dame-des-Prairies, Me 
Jean-Marc Bertrand est loin 
d'adhérer, dans l'immédiat, à la 
formule de la mise en commun 
d’un service d évaluation régio­
nale C'est l'opinion qu'il a émi­
se au Nouvelliste, hier, au début 
de la soirée.

L'objection exprimée par Me 
Bertrand porte sur le fait que 
les sommes versées seront ef­
fectuées en établissant un tarif 
basé sur l’évaluation totale d'u­
ne municipalité. "Notre-Danie- 
des-Prairies et les municipalités 
qui ont déjà un rôle d’évaluation 
scientifique seront pénalisées", 
déclare le maire Bertrand en 
mentionnant qu'il en coûtera
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+ Stationnement gratuit

Tous nos magasins seront fermés 
toute ta tournée

Lundi le 8 mal
prochain. Car en fin de semaine
nous nous occuperons à réduire 
les prix sur des milliers de
produits afin de vous apporter les

has prix d’escompte.
LES MAGASINS SERONT RÉ-OUVERTS 
MARDI LE 9 MAI À 9 A.M. METTANT 

EN PRIMEUR DE FORMIDABLES ÉCONOMIES!
En somme vous ne trouverez pas un 

magasin d’aliments offrant de tels bas prix!

"La loi 23 sera la solution à 
vos problèmes" — le ministre 

Pinard aux artisans
par Royal ST-ARNAUD

SAINT-TITE — “Vous le sa­
vez, je pense que seule la loi 23 la 
nouvelle loi des transports, peut 
apporter des solutions finales a 
votre problème.”

C’est ce qu’a déclaré le mi­
nistre de la Voirie, des Trans­
ports et des Travaux publies, M. 
Bernard Pinard, lors du déjeuner 
de clôture du congrès annuel de 
l’Association nationale des ca­
mionneurs artisans Inc. tenu à 
Québec.

“Vous réclamiez un statut de 
travailleur artisan, de poursuivre 
le ministre Pinard, vous l’avez ou 
plutôt vous l’aurez dès que la loi 
23 sera adoptée. Vous l’aurez par­

ce que la Commission des trans­
ports, créée en vertu de cette loi, 
entendra comme organisme re­
présentatif de tous les camion­
neurs artisans de la province de 
Québec votre association, l’Asso­
ciation nationale des camionneurs 
artisans indépendants”.

Le statut d'artisan 
Le ministre de la Voirie a expli­

qué par la suite que les camion­
neurs artisans avaient leur statut 
d’artisan, tel que défini dans l’or­
donnance 13 de la commission du 
salaire minimum. “Ceux qui ne 
seraient pas en conformité avec 
cette ordonnance, a-t-il précisé, 
auront trois années, jusqu’au 15 
avril 1975, pour régulariser leur 
situation”.

plus cher aux contribuables des 
municipalités qui ne possèdent 
pas ce rôle d évaluation fonciè­
re fait par des professionnels.

Le maire des Prairies cite l'e­
xemple de la municipalité de 
Saint-Alphonse. A cet endroit, 
selon les chiffres obtenus par 
des professionnels, la confection 
scientifique du rôle coûterait en­
viron $40.000 alors que pour une 
population supérieure, Notre- 
Dame-des-Prairies devra verser 
environ $20.000. A Notre-Dame- 
des-Prairies ce sont des profes­
sionnels qui font ce travail d’é­
valuation depuis un bon nombre 
d'années.

Visite à Québec retardée

A la suite d’une communica­
tion faite au ministère des Af­
faires municipales, les maires 
qui devaient se rendre dans la 
vieille capitale ont décidé de re­
tarder leur visite et peut-être de 
l'annuler.

\u cours de celle communica­
tion le maire de Notre-Dame- 
des-Praines a appris que des 
amandements porteraient parti­
culiérement sur l’article 38 et le 
modifieraient de façon à rendr- 
un conseil de comté mandataire 
au titre d'administration d'un 
bureau régional d’évaluation.

Par ailleurs, la visite voulait 
donner l’occasion aux maires de 
la banlieue joliettaine de clari­
fier la situation et obtenir plus 
d'information sur l’application 
de la loi 48. Il apparaît évident 
aussi devant l’augmentation des 
dépenses que nécessitera la con­
fection de nouveaux rôles d’éva­
luation que les municipalités de­
manderont des subventions pour j 
ne pas grever leur budget. A1 
certains endroits le budget total 
d'une année pourrait équivaloir; 
au coût d efabrication d’un rôle - 
dévaluation.

D'autres précisions seront 
donc apportées au cours d'une 
prochaine session de la Corpo­
ration du conseil du comté de 
Joliette. C’est ce que mentionne 
le maire de Notre-Daii.e-des- 
Prairies qui avait l’intention, I 
hier, de donner une ronférence 
de presse pour expliquer davan-j 
tage sa position.

Bonne rentrée 
des taxes
SAINT-TITE 'RSA) - L'ad­

ministration de la Commission 
scolaire Normandie s’est dite très 
heureuse de l'excellente collabo­
ration de ses contribuables tout 
en les remerciant de Tempres- 
semenl que ces derniers ont ap­
porté à s'acquitter de leur de-

En effet, selon un rapport de la 
perception des taxes scolaires, 
établi du premier juillet 1971 au 
31 mars 1972, les chiffres dé­
montrent que c’est dans une 
proportion de 92 pour cent que 
les payeurs de taxes se sont ac­
quittés de leurs dûs à la CS 
Normandie. Le rapport précise 
notamment que sur un total glo­
bal de $389.790 de taxes à perce­
voir, déjà $34,308 ont été perçus 
et qu’il ne reste plus que $28.308 
à percevoir, compte tenu des 
années antérieures, ce qui ne 
représente qu'un montant de 
$1,118.

Toujours selon le rapport de 
la perception des taxes scolai­
res pour chacune des consti 
tuantes de la Normandie, le 
pourcentage des taxes perçues 
est le suivant au 31 mars 1972; 
Saint-Tite 94 pour cent. Lar- 
aux-Sables 94 pour cent. Notre 
Dame-des-Anges 94 pour cent. 
Mnntauban 87 pour cent, Saint- 
Adelphe 95 pour cent. Saint-Sé- 
verin 92 pour cent, Saint-Timo 
thée 90 pour cent; Saint-Roch- 
de-Mékinar 84 pour cent fl 
Saint-Josrph-de-Mékinac 90 pour 
cent. i I
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“La Visitation”

1 m-au plpi stÉty*

1—Avec la fenetre Super 70 panoramique A
coulisse, offrez-vous la quali te a un prix
"Super Abordable”.

2 —Format horizontal ou vertical, la Super70
peut être obtenue recouverte ou non re­
couverte.

3—Duchesne et Fils Ltee met à votre disposi­
tion un service des plus rapides et des plus 
efficaces.
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